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JOURNAL"nEBDOMADAIRE

{a charité des Nations Unies
Au moment où paraîtront ces lignes la conférence que

l’UNRRA — “L’Association de secours et de réhabilition des
Nations Unies” — vient de tenir à Montréal aura terminé
ses délibérations.

My. Cette conférence internationale vise directement un des
graves problèmes de l'après-guerre, la réparation des

 

la guerre.
Commel’a indiqué lundi soir à la radio M. Henri Poulin,

journaliste accrédité auprès de la conférence, dans un com-
mentaire magnifique, les Nations Unies accomplissent au-
jourd’hui une mission de pure charité sur le plan internatio-
nal: c’est une initiative d’un caractère nouveau dans l’his-
toire du monde. L'esprit des délégués de l’'UNRRA s’est
manifesté sous un jour particulièrement émouvant quand on
mn décidé d'attribuer au peuple italien même une part im-
portante des secours prévus. Et la France, par la voix de
ses représentants, tout en réservant ses droits à une répara-
tion pour le tort que lui a causé la politique italienne, a
approuvé noblement l’entreprise charitable destinée à se-
courir son ancienne ennemie.

Il n’est pas exclu cependant d’attendre des résultats pra-
tiques de cette entreprise humanitaire sur des plans diffé-
rents de la pure philanthropie. Du point de vue diploma-
tique et politique, l’attitude de l'UNRRA indique aux vain-
cus éventuels les intentions supérieures des peuples victo-
rieux. Ils ne visent pas à écraser les ennemis sous un joug
cruel, et certainement mérité. C'est du beau travail de pro-
pagande, du meilleur vraiment. — Etil est à peine besoin de
souligner un autre aspect des opérations futures de l’UNR-
RA : ce ravitaillement de l’Europe pillée par les nazis ou des
peuples dominés par le Japon aboutira à trouver des mar-
chés tout prêts pour les productions agricoles et industriels
du Nouveau-Monde. On peut trouver là en effet une garan-
tie contre le marasme des affaires et le chômage qui de-
vraient suivre normalement la fin de l’économie de guerre,

Marines...
 

 

Le grand écrivain catholique de l’Amgleterre, G.-K.
Chesterton, était quelque peu porté au paradoxe. Îl aimait
parfois à forcer un peu l’expression, pour inciter à la ré-
flexion et pour inviter à la mesure.

Je lisais ce soir ce qu'il disait de la marine anglaise et
de la marine allemande : “La marine britannique, est vrai-
ment nationale parce qu’elle est naturelle; elle s’est formée
de l’enchaînement de milliers d’aventures particulières de
navires et de marins depuis avant Chaucer et après lui.
Mais la marine allemande est une chose artificielle, aussi
rtificielle que le serait la construction de fausses Alpes en,
ngleterre...” C

Cette boutade peut paraître exagérée; elle résume pour-
tant la vérité historique en ce qui concerne la formation des
deux marines en question, .

L'Anglais est un insulaire, et un marin par nature, si
on peut dire. Il a dû se donner à la mer par nécessité; ayant
réussi à la dominer, il la considère eomme son élément fa-
vori, car il s’y sent à l’aise. Il est vrai d’ailleurs que l’his-
toire de la marine britannique a commencé par des har-
diesses individuelles. Même le ‘‘eontrôle des mers” a débu-
té par les exploits audacieux de corsaires hardis et un peu
risque-tout. Le grand commerce et la grande politique
ont suivi...

L’Allemand, lui, n’a voulu une marine nationale que
pour s’en servir dans un dessein bien arrêté de damer le pion
à d’autres. Il y a des siècles, il existait une marine hanséati-
une, ligne de grand cabotage, outil de ravitaillement, au
service d’intéréts particuliers. Cette marine mourut de sa
belle mort, étant au fond assez inutile aux Germains. Il
fallut l’accès impérialiste pour dicter à Guillaume II son
fameux dicton, qui n’était après tout qu’un défi arrogant:
“Notre avenir est sur la mer” ., . Et en avant les cuiras-
sés, — les sous-marins, surtout! Le cuirassé n’avait pas
de place à se grouiller, et devait se cacher à l'abri d’Héligo-
land... Pas assez d’eau dans la Baltique, non plus! Alors
il fallait bien le sous-marin, sournois et traître, qui navi-
gue certes, mais . . .sous l’eau, commele requin à l'affût, avec
qui d’ailleurs il a de si belle ressemblances.

Non, Chesterton n’avait pas tellement tort d’écrire sa
comparaison des deux marines.

  

Ce soir, j'entends la radio annoncer que les Etats-Unis
sont maintenant possesseurs de la plus grosse marine mar-
chande du globe, soit TRENTE MILLIONS DE TONNES.

Le fait peut surprendre les Américains eux-mêmes, plus
encore que les enorgueillir. Il me semble tout de même
qu’il n’a rien de si étonnant.

Voici un pays industriel, un peuple commerçant par ex-'
cellence, qui loge entre deux océans — et qui n’avait pas de!
marine pour la peine d’en parler, ni pour trafiquer, ni pour
se défendre... Par dessus le marché, il était “isolationniste’”;
c’était méme là le caractère fondamental de sa politique
traditionnelle.

Tout cela était bien contre nature, principalement de-
puis cinquante ans, alors que la République américaine s’est
vue enrichie — ou embarrassée — de possessions maritimes,
comme les archipels du Pacifique, Hawai et Philippines.
os voisins avaient besoin de la mer; ils n’y. pensaient pas.
a fallu la guerre actuelle pour les réveiller. L'autre guer-

Te, celle de 1914-1918, n’y avait pas réussi… J'ai l’impres-
sion qu’ils ne sont pas près de se rendormir...

  

Et notre Canada?
Nous aussi, nous avons deux océans; pour frontières ?

— non, pour nous servir d'ouvertures sur monde.
Et nous n’avions pas de marine, non plus. Si nous en

avons construit une, il y a quelque vingt-cinq ans, ce fut bien-
tôt pour la laisser rouiller.

Nos deux races étaient pourtant des races de marins.
Faut-il rappeler que les colons de la Nouvelle-France étaient
tous plus ou moins navigateurs, qu'ils aimaient à se trouver
“au bord de l’eau”, et qu’ils tiraient le meilleur parti de
leur situation de rivarains?

Nous aussi, nous avons
sommes rejetés vers l’artificiel, vers le chemin de fer,
ou dix fois plus coûteux que la goélette traditionnelle _
ue nous avons oubliée trop longtemps. Elle est revenue

; nos moeurs, par bonheur, mais notre fleuve, la plus
le artère fluviale, et notre artère vitale, a été déserté pen-

dent près d’un demi-siècle...
Ah! certes, il y avait des raisons “extérieures”. No-

tre marine mourut pour le bonheur d’ung autre. Peut-on sa-
voir ce que cela nous a repperté?...

Nous voilà avec des contre-torpilleurs et des corvettes!...
Nous en avons eu besoin, assurément; mous avons découvert
que nous avions des avenues maritimes À protéger.

Mais, la paix venue, ne pense-t-on pas que ces mimes
avenues maritimes pourraient être mieux exploitées par un

pays enfin devenu conscient de ses ressources merveilleu-

péché contre la nature, et nous
cinq sos, qui doivent être faites un pou pour nous autres?

 

re

Billet du jeudi

François Villon
,Mécréant et poète, il aimait le

vin et les femmes, la gaieté, les
belles choses, mais non les lois, Il
coucha en prison plus souvent qu’à
son tour, subit la torture, échappa
de justesse à la potence. n
s'appelait François Villon et laissa
dans les lettres françaises du quin-
zième siècle un grand nom. On
l'appelle le père de la poésie fran-
çaise, Bon vivant et mauvais gar-
çon, Villon était d’extraction basse
et il resta toujours très pauvre, Il se
souciait peu de travailler et véeut
surtout d'expédients. Il naquit à
Paris, probablement en 1431, et
mourut à une date indéterminée,
probablement en 1484. 11 fut vo-
leur, fripon, tricheur, libertin, as-
sassin ou presque. Au cours d’une
rixe, en 1455, il blessa mortelle-
ment le prêtre Philippe Chermoye
ou Sermoise, mais prétendit n'avoir
frappé que pour sa défense person-
nelle. Un an plus tard, il a de nou-
veau mailles à partir avec la jus-
tice, qui l’aceuse de diriger une
bande de détrousseurs. Pour l'of-
fense de 1455, on le condamne à
la pendaison. I! obtient son pardon,
mais se voit banni de Paris, obligé
de se réfugier dans le Dauphiné.
Peu après, il subit la question
ordinaire, est de nouveau con-
damné à mort, après comparution
devant l’official de l'évêque d'Or-
léans, alors Jacques Thibault d’Aus-
signy. Grâce à l’intervention de
deux puissants protecteurs, es
dues de Bourbon et d’Orléans, qui
estiment son talent poétique, il
obtient un sursis par ordre du roi
Charles VII, et la peine de mort
est commuée en celle de bannisse-
ment,

 

* ok x

La tradition veut qu’alors Villon
se retire en Angleterre. D'après
Rabelais, le roi Edouard IV lac-
cueille aimablement. Villon doit
vraisemblablement cette bonne for-
tune au duc Charles d’Orléans,
longtemps prisonnier de guerre à
la cour du souverain anglais, à
qui il a sans doute recommandé le
meilleur poète français du temps.
Il revient en France quand Louis
XI, successeur de Charles VII, lui
accorde absolution pleine et entière.
A partir de 1463, on n’entend
guère parler de lui. Rabelais ra-
conte encore que, sur ses vieux
jours, il se retira ‘‘à Saint-Maixent
en Poictou, sounz la faveur d'un
homme de bien, abbé dudict lieu
(Jean Rousseau). Là, pour donner
passe-temps au peuple, entreprint
faire jouer ia Passion en gestes et
languaige poictevin’. On ne sait
rien de précis sur la date et les
circonstances de sa mort, L'un de
ses premiers biographes, Guillaume
Colletet, la fixe à la fin du règne
de Louis XI, vers 1482, D'autres
prétendent qu'il décéda en 1484,
probablement à Paris, ou en 1485.
Chose certaine, il ne vivait plus
quand parut la première édition
de ses oeuvres, en 1489. Toute sa
vie, Villon s'appela lui-même Ile
pauvre escholier, Malgré sa triste
carrière, il avait fait de solides
études. obtenu en 1452 sa maîtrise
ès arts. Il se donnait comme clerc
et écolier de l’Université de Paris,
et à cause de cette qualité échappa-
t-il au gibet, en 1455. Ecrits sur
des feuilles volantes, ses poèmes
se passaient de la main à la main,
mais l’auteur ne les voit point im-
primés, Il s’y montre tour a tour
gai, spirituel, moqueur et persif-
fleur, repentant de ses fautes, hon-
teux de sa conduite, pieux même,
en colloque avec la Vierge-Mère.

x
On retrouve la vie étrange et

désordonnée du poète, ou du moins
ses principaux épisodes, dans Le
Roman de François Villon, de
francis Carco (1). Même aujour-
d’hui, il n’y a pas accord sur le
véritable nom de celui qui donna
sa forme définitive à la ballade
française. A la suite de plusieurs
autres, Carco dit qu'il s'appelait
de Montcorbier. D’autre part, on le
désigne sous le nom de François
des Loges, autrement dit Villon,
dans les lettres de rémission à lui
accordées par Charles VII, en
1456, Elevé par son oncle, celui
qu'il appelle son plus que père,
maître Guillaume de Villon, cha-
pelain de Saint-Benoît le Bétourné,
à Paris, il adopte son nom. Il fré-
quente tôt de mauvaises Compa-
gnies et, sa pauvreté aidant, s'en-
gage ainsi dans la voie des vices,
malhonnétetés et paillardises. Ecou-
tons Colletet, qui écrit vers 1650 :
“Comme il estoit de basse nais-
sance, il traisna aussy une vie fort
misérable, puisque la pauvreté le
réduisit au point de faire des ac-
tions indignes d’un homme d'hon-
neur et de courage; mais ce que
je trouve de pis en luy, c’est qu’au
lieu que les autres ont accoustumé
de cacher leurs crimes, celuy-cy en
fit trophée, de son temps, et, non
content d'en entretenir le monde
de vive voix, il prit encore le soin
de les publier par écrit, et de dif-
famer ainsy sa mémoire”. On doit
à Villon Le Petit Testaments et Le
Grand ‘Testament, le Codicille de
François Villon et des poésies di-
verses. Après la mort du poète,
François Ier chargea Clément Ma-
rot de recueillir et publier ses oeu-
vres, ce qu'il fit en 1533.

L'ILLETTRE

(1) Réédité à Montréal, Société
des Rditions Pascal.
(reproduction interdite)

Le 7e-Emprunt
de la Victoire

M. J.-A. Labrecque, organisateur
desderniers emprunts de Ia Victol-
te dans notre comté, est arrivé à
Rivière-du-Loup pour prendre char-

te de l'organisation du prochain em-
prunt qui commencera le 23 octe-
bre prochain. Nous lui souhaitons
le même succès qu’il à obtenu dans
les emprunts précédents. fes

 

 

 

 

 
Photo prise en Normandie, de la première rencontre du général sir Bernard Montgomery, comman-

dant le 2t6 groupe d’armées, avec ses commandants d'armée sur le sol de France.

te:

Pe gauche À droi-

le lieutenant général O. N. Bradley, sir Bernard Montgomery, et le Heutenant général M. C, Demp-

sey, nommé le 28 juin au commandement de lu 2e Armée britannique.

 

 

 

Hommage à
 

la mémoire
de Me Léon Paradis, C.R.

 

Le juge Alexandre Michaud et
le Barreau de Kamouraska, ont
rendu hommage à la mémoire de
leur confrère, Mo Léon Paradis,
décédé au cours de la semaine
dernière, à l’ouverture de la pre-
mière séance de la Cour des Ses-
sions de la Paix depuis son décès
mardi dernier.

‘Depuis que j'occupe la charge
d’administrer la justice dans ce
district”, dit le juge Michaud en
ouvrant la séance, ‘c’est le deu-
xième deuil qui frappe le Bar-
reau de Kamouraska.

“Les regrets éprouvés par la
disparition tragique de Mtre
Louis Saint-Jacqueés ne sont pas
encore atténués, et déjà la mort
frappe un autre avocat estimé,
qui remplissait en même temps
des fonctions judiciaires en qua-
lité de Recorder de la cité de
Rivière-du-Zoup. Notre ex-con-
frère et ami, Léon Paradis, a pra-
tiqué sa profession pendant 85
ans dans ce district. 11 était re-
connu comme un chrétien fer-
vent, un avocat possédant une
haute science légale, un travail-
leur acharné, qui mettait toutes
ses facultés et ses ressources à
la défense des intérêts qui lui
étaient confiés. Sa perte laisse
un vide profond au Barreau de
Kamouraska, et aussi à tout le
Barreau du Bas St-Laurent qui,
à diverses reprises, l'avait élu à
des charges importantes dans son
conseil. Au moment de sa mort,
il en était encore le trésorier.

‘De plus, sa vie édifiante fut
remplie d'oeuvres dans le domai-
ne religieux, social et philanthro-
pique. 11 fut un fervent anima-
teur des retraites fermées. THfut
particulièrement lami des ou-
vriers qui perdent en lui un pro-
tecteur zélé, efficace et désin-
téressé. Sa contribution aux
nombreuses oeuvres de charité  fut constante ct féconde,

“A sa famille vont nos plus

profondes sympathies,
“Avocats et justiciables garde-

ront de lui Un souvenir ému qui
ne s’atlénuecra qu'avec la dispa-
rition des générations qui I'au-
ront connu”.
Me Jean-Francois Pouliot, €.

R., Bâtonnier du Bas St-Laurent,
remercin ensuite M. le juge Mi-
chaud du bel hommage qu’il ve-
nait de rendre à leur regretté
confrère, hommage qu’il méritait
à juste titre,
“Me Paradis”, dit-il, “était

une des figures sympathiques du
Barreau, Dès les débuts de sa
Carrière professionnelle, il se gu-
gna l'estime et Pamitié de tous
ses confrères du Barreau de Ka-
mourask:, comme de ceux de la
section du Bas St-Laurent, €s-
time et initié qu'il conserva
constamment pendant les (ren-
te-cinq années de sa carrière.
C'était aussi un avocat travail
leur et consciencieux”, et M. Pou-
lint cite de su carrière certains

" traits qui démontrent In serupu-
leuse attention qu'il apportait à
Pétude des causes qui lui étaient
confiées et le travail acharné qu'il
déployait pour la protection des
droits de ses cients,

Fervent catholique et de na-
ture bienveillante, 11 s'intéressait
fortement, en même temps, A
toutes les ocuvres religieuses et
humanitaires de notre localité,
et toute la population de Rivière-
du-Loup lui gardera longtemps
un souvenir reconnaissant de l'in-
lassable dévouement de son es-
prit de charité,
Au nom de ses confrères du

Barreau de Kamouraska, ainsi
qu'au nom de res confrères du
Bas St-Laurent, 11 se joint nu
président du tribunal pour offrir
à sa famille leurs sincères con-
deléances et déposer sur sa ton
be Phommage ému de leur souve-

nir.
La séance fut ensuite ajournée

en signe de deuil.

 

ASSEMBLEE GENERALE DE LA
SOCIETE ST-JEAN-BAPTISTE
DE RIVIERE-DU-LOUP

 

Vendredi le 22 septembre, à 8L
heures, dans la salle du conseil à
l'Hôtel de Ville, les membres de la|
Société St-Jean-Baptiste de Riviè-|
re-du-Loup étaient réunis en as-
semblée générale, sous la présiden-
ce de M. Léon Bélanger, le Dr A.
Couturier étant absent. |

M. Léon Bélanger souhaite la
bienvenue à tous les membres pré-|
sents. exprime sa satisfaction de la!
nombreuse assistance et invite le
secrétaire à lire les minutes de la
dernière assemblée générale. Le
secrétaire s’exécute aussitôt et Jit
aussi les dernières correspondances
reçues.
Le trésorier, M. J.-H. Langevin

donne ensuite lecture du bilan fi-
nancier de l’année écoulée qui dé-
montre avec l'année écoulée que le
chômage n’est pas de mode dans la

 

Conférencier

  
ANDRE MAUROIS, mem-

de l’Académie française,
le conférencier principal du

annuel de la Fédéra-  

=

Société St-Jean-Baptiste, Tnelue co-
pie du bilan pour Pannée 1943-44.

Recettes
Contributions des membres,

$621 00: Revenu des soirées, rû-
Îles, cte, $272.79; Souscription
pour récompenses, $3.00; Octroi
recu de la Cité, $500.00; Octroi re-
¢u de la Comm. Scolaire, $200.00;
Octroi reçu des Chevaliers de Co-
lomb, $10(.00; Montant avancé par
la Caisse Populaire St-Patrice,
$1,561.96; Montant provenant du
comple de la Soc. St-Jean.-Baptiste,
section centrale, $98.83. TOTAL:
$3,357.58.

Déboursés
Contribution à la Société Diocé-

saine de Québec, $310.50; Prix sco-
laire, $3.00; Salaires et dépenses

(suite à la page 2)

Au champ
d'honneur

Dans les dernières listes que
vient de publier l’Armée active ca-
nadienne de ses pertes subles sur
les champs de bataille, nous rele-
vons les noms suivants comme ve-
nant de notre région :
TUE : Le soldat Philippe Pelle-

tier, fils d’Alphonse Pelletier, de
Ste-Anne de la Pocatière;
BLESSES : Le soldat René E-

mond, fils d’Herménégilde Emond,
de 8t-Clément; le soldat Paul-Emi-
le Dubé, fils de Wilfrid Dubé, de
Rivière-Ouelle; le soldat Paul-Aimé
Morel, fils de Mme Alvine Morel, de
St-Bleuthère,

Selon les anthropométristes, 1a
hauteur de six pliéds et sept pouces
est le maximum que puisse attein.
dre un homme normalement cons-
titaé; toute grandeur supérieure
indique un défaut plus ou moins
important dans l'organisme,

HOTEL MONTCALM
1681-169 rue Saint-Jean, Québec.

Chambres simples, aves eau esuran.
te $1.28; avec douche $1.50; aves bain
91,78 on montant; prix opéciaux A la
semaine.

Lo Rupa table Mite SOT

 

 

 

  

L sident de Ia Société 

Retour prochain
du Rev. Pere
Jacques Beaulieu

Dans une dépêche de Paris à ln
Presse Canadienne, Margaret Es-

ker annonce que le R. P. Jucques
Beauteu, OF M, reverra bientôt
sa mère à L'Isle-Verte pour Lt pre
mière fois depuis huit ans.

Le R. I" Beaulieu, qui étuit aux
études en France dans Un monas-
tère franciscain, a passé les quatre
dernières années daux un camp
d'internement avee le RI" Simon
Giroux, de Montréal. 11 y a con-
tinué ses études of l'exercice de son
ministère,

Tn de frères, Daniel Beau
lieu, est capitiine dans l'armée ca-

nadienne et est actucilement en
Belgique,

ses

 

Le Te Emprunt
Pi

 

On a récemmentannonce
quartiers généraux du Comité des
Finiunces de Guerre que f'insigne
du Teme Emprant est une adapta-

aux

tion des attributs régimentaires

du Quertier général supérieur de
la Force expéditionnaire alliée,

Sur un champ héraïldique de
sable noir, représentant les uf-
fres de l'oppression nazie, appa-
rit Pépée de libération ayant
flammes sortant de ln garde et
Jaillissant vers la Lane, C'est
la justice vengeresse qui brisera
la puissance ennemie dans une
Europe dominée par les Nazis,
Au-dessus de lépée apparaît en
arc-en-ciel, emblème de Pespair
et dont l'ensetble des teintes re-
présente touts les couleurs des
drapeaux adliés,

Le chef héraldique aus bleu
au-dessus de Varc-en-ciel, est

Femblème de Ta paix et de la
tranquillité qui seront restaurée
aux peuples en esclavage, C'est
là Fobjectif des Nations-Unies,

Chambre de

 

 

Commerce
T'ASSEMBLEE DE CE SOIR

Prière par le président
Lecture des minutes de la derniè.

re assemblée, par le secrétaire.

Quelques mots du président.
Rapports des délégués an Con-

grès de lu Fédération des Cham.
bres de Commerce de la Province
de Québec, qui a eu lieu à La Mal.
baie les 10, 11 et 12 septembre
courant.

Observations au sujet du Con-
grès.

Adoption des comptes.
Discussion générale et divers.
Clôture de l'assemblée.
Clôture de l'assemblée.

Notaire Dugat

 

Réélu président
 

  

 

A son assemblée générale, tenue
vnedredi dernier à la salle de
l'Hôtel de Ville, le docteur At-
phonse Couturier a été réélu >

Saint-Jean
Baptiste de Rivière-du-Loup.
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OUS LES JEUDIS

Injustices révoltantes
a réparer

“FONCTIONNAIRES DIGNES DU FOUET"

  

par Jeun-François POULIOT

CEUX QUE L’ON APPELLE INSOUMIS
Le conserit F-117,810 es né le 28 novembre 1924. II à été appelé

pour la première of li seconde fois quand il avait à peine dix-huit ans.
À cette époque les réglements ne permettaient que Pappel des jeunes
Rens de 19 ans, Depuis lors, 11 a été rappelé À quatre reprises différen-
tes, mais chaque fois sous un autre nom que le sien et les avis ont été
cnvoyés à une autre adresse que la sienne. IH était fils d'Ernest et de-
meursit à Vauban, Les avis du régistraire ont été envoyés à Z, FILS DR
LOUIS, à Saint-Kaymond, endroit où il n'était jamais allé, 11 n'est done
pas étonnant que les avis aient été retournés, à cause de cette double -
erreur tant de personne que de lieu, É

Le végistraire estil excusable d'avoir porté une plainte pour faire
arrêter par la police, mettee en prison ot faire reconduive au camp par
la police un jeune homme qui avait été avisé de se rapporter au camp
alors qu'il n'avait pus Page requis et subséquemment par des avis adres-
sés à un nom qui n'était pas le sien — où ne peut pas avoir deux pères
— et à un endroit où il m'était jamais allé, et qu’il avait jamais reçus?

C'est en grande partie à cause de bévaes semblables que les jour-
naux jaunes traitent de déserteurs tant de jeunes gens de la province
de Québec. Son curé w'écrivait avec une légitime indignation : “On :
emprisoune actuellement an brave jeune homme pour expler la légèreté
el Fineurie de certaius employés dignes du fouet**,

ai un certificat de son maître de poste à l'effet que le conserit
F-117810 n'a reçu aucune lettre du service de mobilisation au cours
de 19-44,

Sat soumis fous ces faits au sous-ministre du (ravail.
de faire enquête, il demande un rapport,

le successeur du régistraire en défaut. Celui-ci qui est totalement in-
compétent n'a pas été puni. 1 na pas été mis À In porte. Au contral-
re, son zèle intempestif à été récompensé, lt n été promu comme assis
tant du président de mobilisation.

Au lieu .
Ce rapport sera préparé par

la commission de

Kn quel siècle vivons-nous?

Le conserit qui n'étGut nullement eu défaut à subi humiliation de
passer plusicurs jours dans un cachof e€ d'avoir un dossier judiciaire.
Li police lui à conseillé de plaider coupable “pour sortir plus vite de ~~
prison” et ilété condamné à payer 825,00 d'amende et les frais, ou
à (rois nulres semaines de prison,

Le ministère de Lu défense nationale n’a avisé que son arrestation
est “entièrement due à la Commission du Service Sélectif National et
non au Ministère de Ja Défense Nationale*. Voici In suite de cette
lettre officielle : “Un nonimé (2) n été appelé par le Régistraire, I ne
s'est pus présenté (sie). Le service sélectif a done demandé À In Police
Montée de [1 fué traduit devant les Cribunaux et condamné. …
Ce n'est qu'après ces événements que LE JEUNE HOMME KST EN-
TRE DANS L'ARMER, A moins qu'il ne soit physiquement inapte, je
ne prévois pas qu'il soit retourné à In vie civile”,

IL était phasiquement inapte ; il a été retourné à la vie civile,

nrtis je confinuerai à n'occuper de ce cas tant que la marque d’infamie
causée par J'arrestation injustifiable de ce conserit ne sera pas effacée
cr (ant que l'ancien régistraire qui se pavane dans ses nouvelles fone-

tions assistant du président ne sera pas honteusemenet mis à pied.
ALTRE INJUSTICE CIHIANTE

Crest de cas d'un propriétaire de moulin à scie qui emploie vingt-
cing hommes annuellement of qui est absolument essentiel à son indus-
trie, Tout le

l'arréter.

bois qu'il mannfacture sert à l'effort de guerre. Ti lui

était impossible de laisser sa besogne pour faire son service militaire,
Le TF noût, il s'est présenté au camp pour subir un examen médi-

cal, Ma été classé VA Les conserits déclarés physiquement aptes
ont un délai de quatorze jours pour faire leur demande de sursis.

Il est revenu chez Jui te lendemain pour voir à son moulin. I
avait personne pour Je remplacer,

Le 1fnoût, laura apporté tous les documents requis à l'appui de Be

su demande de sursis,

Pen ai transmis ne série au représentant spécial du service sé-

lectif à Québec et une autre à l'officier de licison, à Québec, pour ne

pas courir ie Caïphe à Pilate,. D'ailleurs ce

fonctionnaire el cet officier sont Cous deux atlachés à In commission

de mobilisation. ’

visque d'étre renvoyé de

A mon geand étonnement, le 18 noût, où sept jours avant lexpi-

vation des délais pour produire un demande d’ajournement et quatre

jours après Le demande produite par ce conserit, j'ai été avisé non par

la commission de mobilisation, nus par les quartiers généraux du dis-
trict militaire de Québec que te bureau de VA.D.P.M. lui avait accordé

un délai jusqu'au 26 août pour se présenter au camp. $

Le 18 août, j'ai écrit de nouveau au représentant spécial du servi

ve sélecGF à la conmission de mobilisation pour insister pour avoir

une réponse de la commission, car c'est À ce fonctionnaire que l'ai tou-

fours soumis les cus des conserits qui sont employés dans l’indus-
trie forestière.

Ce la commission de mobiH- .

sation qui n’a jamais accusé réception de sa demande d'ajournement, ’

Ceck se passait an temps du grand déniénagement de l'ex-régistraire aux

hautes fonctions d'assistant du président de la Commission de Mobi

lisation, Mone relevait aucunement de l'armée, Ce n’était pas l'armée,
nais Ia commission qui aurait dû lui accorder un sursis.

Le 19 août, J'ai soumis tous ces faits et j'ai transmis des copies

de toute Ia série de documents à l'appui de la demande de sursis de ce

conserit au sous -Ininistre du travail, qui ne m'a pas répondu, et au sous-

ministre de la Défense nationale qui m'a répondu avec beaucoup d'à-
propos qu'il ne pouvait rien faire “tant que ce couscrit n'aura pas em

dossé Puniforme”, ;

Nonobstant toux ces faits, ce conscrit a été arrêté le 20 septem-

bre pur la police militaire. TI a été conduit en prison, Dans le docu-

ment produit aa geôlier, ceux qui l’ont arrêté ne mentionnent que lo

numéro d'appel qu’il a reçu du régistraire — appel auquel il s’est con-

formé — et admettent qu'il est un civil, Quelle est sa faute? “AWIL’*.

ou absent sans permission. C'est une expression purement militaire.
Aucun “civil” ne peut être “AWE*. A

Ce conscrit à été versé illégalement dans l'armée sans aucune or-

donnance Judiclaire. Comme nous n'avons pas de juge résident à ln Rt-

vière-du-Loup, Je ne pouvais le faire sortir de prison sur un bref d’hn-

beas corpus. T) y avait urgence : sa femme, qui était incapable de con-

dutre son moulin, avait dû le fermer. C

d'ai téléphoné à Ottawa. Pas de réponse satisfaisante.

digne curé Je suis allé voir l'officier-commandant du camp de Lauson

qui nous a bien reçus ct qui a compris que ce cas était sympathique.

Après six jours de prison et après avoir été enrégimenté contrairement

aux règlements en vigueur, ce conscrit n obtenu un congé d'un mole
pour voir À ses affaires. "

Ce père de quatre enfants a droit à une rélabilitation complète,
tout comme ce fils de cultivateur auquel je me suis intéressé Fété dors

nier, qui s’était conformé A tous les règlements pour travailler dans lé

forêt et auquel la police militaire du nord d'Ontario avait mis des nte-
hottes pourle conduire au camp de Sorel. : 7

Dans les deux cas des conscrits F-117810 et F-166080, nous avons
le droit de réclamer leur réhabilitation complèté., Que le ministère du
travail, qui est dans le tort dans chacun de ces deux cas, communique
avec la Défense nationale, comme fl l’a déjà fait à ma demande dans-
des cas semblables, pour les faire libérer de l'armée, et cela au plus vite.

Pour ce qui concerne ce cas-ci, je ne me plains ni de l'A.D.P.M., ni

conserit relevait exclusivement de

de l'officier de Haison, ni du représentant du service sélectif, maîs c'est
au bureau du régistraire, à Québec qu'un grand ménage »'impose.
Pour l'obtenir, faudra-t-H en venir à dénoncer tout le gouvernement?

Et que le ministère dutravail, qui réclame à grands cris fe res-
pect de Ian loi de la part des conscrits, commence d'abord lat-même par
In respecter, . “

Tl wo mie rente plus qu'à soumettre cocan an procureur pénéral qui,
on vertu dein constitution, est Jo gardiendo nos droits et do nos Bleed
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*GRAND CONGRES GASPESIEN
¢ DE COOPERATION LE 4 OCTOBRE

 .
* Sous la distinguée présidence de chef de discussion sera M. l’abbé

Mer François-Xavier Ross, évêque R. Vaillancourt, euré de Madelel-

de Gaspé, sera tenu mercredi le € ne. — “La coopération et l'après-

octobre, au séminaire de Gaspé, le guerre”, A.-J, Boudreau, secrétai-

sixième congrès coopératif gaspé- re du Service Soclal Economique,
sien. Ste-Anne, — ‘Dans une caisse po-

De hautes personnalités religieu-  pulaire"’ abbé J.-N. Ahier, curé de
ses et civiles, des sociologues émi-} Newport. — ‘Dans un syndicat de

nents, des agronomes éclairés et de pécheurs”, J.-B. Alain, président
nombreux pêcheurs et coopérateurs de la Coopérative des Pôcheurs de
assisteront à cet important congrès Carleton. — “Dans une coopérati-

dont le thème sera: “Le mouve-| ve agricole, Alfred Bujold. —“Dans

ment coopératif et l’après-guerre”,' une coopérative de consommation".

‘Lés coopérateurs songent au lende-, Gérard Bernard, gérant de la Fra-

main de la guerre, lendemain qui ternité de St-Charles de Caplan. —

ne serait pas très loin À en juger: “Dans un syndicat Forestier”, Cy-

par les victoires de nos armes sur, rille Bond, gérant du Syndicat Fo-

tous les fronts, Au lendemain de restier de Madeleine. .

la guerre, la coopération sera ap- Discussion et formation du Comi-

pelée à jouer le rôle de tout premier té des résolutions.

ordre. L'on sait quels services elle APRES-MIDI

a pa rendre déjà aux coopérateurs 2.00 heures — Avantages et fac-

de la province et spécialement de teurs de succès de la coopération

la Gaspésie. On attend les meil- dans l’après-guerre. M. J.-Georges

leurs résultats de cette étude en Roy, propagandiste des Caisses Po-

commun d'un problème de grande pulaires sera le chef de la discus-

importance pour toute la Gaspésie. sion.
Voici le programme officiel de ces *Copératives de producteurs”, J.-

 

assises. Ernest Dubé, agronome régional,

AVANT-MIDI | “Coopératives de consomma-

© 8.30 heures — Messe au sémi- ; teurs”, M. Léo Bérubé, assistant se-

naire de Gaspé par M. l'abbé P. crétaire du Service Social Economi-

Gendron, curé de l'Anse au Gascon; que de Ste-Anne.

le sermon de circonstance sera pro- 4.00 heures — Préparation

noncé par M. l’abbé R. Grenier, cu- médiate de l'après-guerre :

ré de Ste-Thérèse. 1—Chez les membres, M. l'abbé

9.15 heures — Ouverture du con- Gérard Guité, directeur des Oeuvres

grès par Mgr F.-X. Ross, évêque de Sociales,

flaspé et président honoraire, Le 2.—Dans les coopératives, M. J-

+ M Fhéberge, inspecteur des coopé-
ratives,

3.—Dans les centrales, M. AJ

Boudreau, secrétaire du Service So-

cial,

im

 

HE! SERGE, OU

DONC 857

SOIREE

Au cours de la dernidre séanes

qui aura lieu à 8 heures sous la

présidence de M. A.-J. Boudreun,

M. Maurice Colombain, chef de lu

section de Coopération au Bureau

International du Travail traitera

devant les congressistes de ‘’Impor-

tance du mouvement coopératif dans

l'après-guerre”. I y aura projee-

tion lumineuse du film “La Mois-

son de la Mer". puis d'intéressan-

tes allocutions seront prononcées

par des personnalités religieuses ot
 

 

 

    

    
  

THEATRE PRINCESSE
2 représentations le soir, 7.30 hres et 9.15 hres

 

AUJOURD'HUI JUSQU’A VENDREDI SOIR

La célèbre vedette des ballets ruxses
Tamara Toumanova dans

a s,
! “Days of Glory

Aussi Comédie et Nouvelles.

 

SAMEDI-—-DIMANCHE—LUNDI-—MARDI

Constant Rémy. Lucien Baroux. H. Rolland,
Madeleine Ozeray dang

“Les Mystères de Paris”
une réalisation parfai-

de l'amour.
Un mélodrame sans pareil...

te... de l'action. de l'intrigue
Ne manquez pas ce film

Aussi Sujéts courts et Nouvelles.

 

Commençant mercredi le 4 octobre pour trois jours

George Raft. Ann Sheridan. Ida Lupine, HL. Bogart

“A Ombre « 4
de la Croix” ! **

Le poste CHGB de Ste-Anne de
la Pocatiére est heureux d’annon-
cer la reprise de l'émission hebdo-
madaire “A l'Ombre de la Croix”,
émission tout particulièrement des-
tinde aux malades dans les hopi-
taux ou & leur foyer. Ce program-
me recommence aujourd'hui même,
28 septembre, à 4 heures, et se
continuera tous les jeudis.

Pour la cinquième année, la di-
rection de ce programme est con-
fite h M. l’abbé Charles Fréve, pro-
fusseur au collège, qui prononcera
les caugeries,

Cette émission comprend aussi
une partie musicale qui est exécu-
tée par des artistes ou des choeurs
de chant de la région, Souvent mê-
me ces émissions sont irradiées des
églises ou des communautés reli-
gieuses de l'extérieur,

Pour conserver le souvenir de ces
émissions réconfortantes, pour per-
mettre de les lire à ceux qui les
auraient manqués, ces émissions,
causerie de Pabbé Frève et comp-
te-rerdu de la partie musicale, se-
ront publiées en élégantes brochu-
rettes après chaque programme, Ei-
les se vrndront séparément au prix
de 5 sous chacune: on pourra rece-
voir successivement toutes la sé-
rie en prenant un abonnement au

prix de $1.50,

 

 

civiles : Hon, Camille Pouliot, mi-
nistre des Pécheries; M. Alphonse
Pelletier. député de Gaspé-Nord;
M, Henri Joliroeur, député de Bo-
naventure; M, Sasseville Roy, dé-
puté de Guspé, M, Hormidas Lan-
#lais, député des Iles de la Made-
eine of l'hon. Onésime Gagnon, tré-
“orter provincial.
Mer F.-N. Ross, évêque de Gas-

pé donnera le mot de lu fin et les
directives éclairées aux congressis-
t

 

Andre Maurois
chez les jeunes

Lors de son Ye congrès annuel
qui scri tenn au Chateau Frontenac 
de Québec. les dimanche, lundi et
mardi S, 9 et 10 octobre, la Fédé-
ration des Chambres de Commerce
des Jenner de la province de Qué-
bec aura comme conférencier prin-
pal M. André Maurois, membre de
l'Arudémie française,

1 donnera une causérie intitu-
‘In: rôle d'un idéa] moral dans

Los affaires’. au banquet qui aura
lu dans In salle de bal du Châ-
‘eau je Inndi soir 5 octobre.

Sièbye écrivain français, qui

jeer

 

ora Thote de 1a Fédération durant
Won cnngrès, est Né en 1885 à El-

eat, diane famille d'origine alsa-     
venue se fixer
s la guerre

Fils
au

nt. entré
Wie Hewes

en Norman-
franco-prussien-
d'industriet, il

iveée de Rouen

autres  distine-
sn philosophie, F1
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“tons

cravailée svec son père jusqu'A la
vncrre de T4140 mais il a déjà le
lévir d'ecrirs et il écrit en secret
un vous de nouvelles, non pu
bite

; Ho <énguue dis le début du pre
conflit mondial comme offi-
de liuïson entre Anglais et

ancufs, — 1 ohtient la médaille
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. “LE SAINT-LAURENT”, 28SEPTEMBRE 1944

 

par JEAN-FRANCOIS POULIOT

On me demande oli je prends mes renseignements, La réponse est

facile, Ka me viennent d'eux-mêmes, ou, en d'autres termes, je les

puise à la meilleure source, dans ma correspondance officielle, qui

forme de nombreux et volumineux dossiers.

En voici deux exempies : grâce au zèle Indiscret des fonctionnaires
du bureau du régistraire, J'hi appris plusieurs mois à l'avance que les

hommes mariés et les dix-huit ans seraient appelés à l’entraînement
militaire.

X, marié avant la date fatidique du 15 juillet 1940, reçoit un avis

d'aller au camp. Y, Âgé de dix-huit ans, reçoit un semblable avis. À cet-

te époque, les règlements ne permettaient que l'appel de ceux qui étaient

mariés depuis le 15 juillet 1940 et des jeunes gens âgés de dix-neuf ans.

d'ai fait valoir ces raisons et je les ai fait libérer en produisant dans le

premier cas le certificat de mariage et dans l'autre, l'extrait de bap-
tême, mais je n'en al pas moins tiré mes conclusions. Je me suis dit :

Ça s'en vient : les gars marlés et lesjeunesses de dix-huit ans vont être

appelés à leur entraînement militaire, Les événements ont prouvé que

je ne me suis pas trompé.

On annoncela fin de la guerre, Etrange paradoxe, un jeune hom-

me né le 17 janvier 1927, vient d'être appelé à son service militaire.
Je lui ai dit d'apporter son extrait de baptême et de lc présenter à l’of-

ficier commandant du camp où fl est appelé. Il sera probablement li-

béré parce qu'il n'a que dix-sept ans, mais cela ne suffit-il pas pour

nous porter à crotre que le gouvernement songe à appeler les dix-sept

ans à l’entraînement militaire,

L'OCCUPATION DES PAYS ENNEMIS

La presse anglaise a annoncé récemment que Ia conscription serait
en vigueur longtemps après la défaite de l’Allemagne pour remplacer

par des troupes fraiches les soldats qui ont fuit toute la guerre, Quelle

sera leur tâche? Faire la garde en Europe. Je mentionne ceci sous

toute réserve, mais je me demande si ce seront des jeunes gens de dix-

sept ans qui feront la garde à Berlin et dans ies autres capitales de

I'Europe reconquise; ou le Colonel Ralston et ses brass hats se pro-

posent-ils de les envoyer au Japon? (Ce serait bon a savoir.

FONDS EDUCATIONNEL
DE UN MILLION DE DOLLARS
A la reprise des activités colom-

biennes de l’année, le Conseil d’E-
tat recevait, samedi dernier à Mont-
réal, les 16 députés de district def! Au cours de cette assemblée, le
la Province. M, Ludger Faguy, dé- Député d'Etat a fait connaître les ti-
puté d’état, a annoncé, lors de cette |tulaires des bourses accordées par
assemblée, la eréation, par le Con-|le Conseil d’Etat pour 1943-44, La
seil Suprême de l'Ordre, d’un fonds! bourse des Députés de District a été
éducationnel de un million de dol- | gagnée par M. Armand Collette, dé-
lars. Ce fonds sera destiné à l’édu- puté du district No. 9. Les conseils
cation des enfants de Chevaliers de) de Vulleyfield et Granby ont gagné
Colomb dont le père aura été tué, june bourse et le conseil Laval de
blessé ou rendu invalide au cours| Québec en à mérité deux.
de la présente guerre. Tous les M. Francis Fauteux, Directeur
Chevaliers de Colomb seront appe-'Supréme, a présenté un rapport dé-
lés à verser 25c semi-annuellementj taillé des Huttes de Guerre Cana-
pour contribuer à la création de ce diennes. Des Canadiens, représen-
fonds de un million, T1 est assuré'tunt des Chevaliers de Colomb sui-
que tous les argents perçus au Ca-| vent les armées partout sur les
nada pour le fonds en question, res-{ champs de bataille, Récemment,
teront au Canada, comme tous les! on a ouvert à Rome la maison du
autres fonds canadiens. L'Ordre des Canada et la section ‘‘hospitalité et
Chevaliers de Colomb a reçu des |tourisme' a été confiée aux Cheva-
éloges unanimes des plus hautes liers de Colomb.

ASSEMBLEE GENERALE DE LA
SOCIETE SAINT-JEAN-BAPTISTE
DE RIVIERE-DU-LOUP

(suite de la lére page) proposition de M. Jos. Chartier, il
payés. surveillance, ete. terrain de, ©5t unanimement résolu que la So-
jeux, $246.16: Achat de matériel, ciété St-Jean-Baptiste de Rivière-
sulaires ét fabrieution de jeux, | du-Loup offre son appui à Mme Dr
$642,30; Achat du Chalet, SI. 400; | Dumais pour la colleete concernant
Le journal ‘Chez Nous”. #16.00; lé chauffage du monastère des 58.

Impressions, timbres, ote. $43.16; Clarisses.

 

autorités religieuses et civiles pour
la réalisation de cette belle oeuvre
de jeunesse.

  

 

“Une Femme Dangereuse”

 

Dialogue francais de “They Drive by. Night”

C'est un film rempli de rire, d'émotions et

de scènes très belles.

Aussi Caricatures et Nouvelles

  
  

 

 

Vie de Famille 1944-45, Drameen

   SUR LA SCENE JEUDI LE 12 OCTOBRE à 8.30 hres

actes, 4 tableaux

“La Fille au coeur de pierre”
JEUDI LE 19 OCTOBRE

“Le Mortel Baiser”
  

Les billets sont en vente au contrôle du théâtre

tous les soirs de 7 à 10 heures.
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VENDREDI

militaire hbritennique (DC M). Sa

sn Tittéraire we précise et il
“érit son premier livre : ‘Les Si
Rc dn colonel Bramble. A la
lpi 1 laisse l'usine de son père et

exclusivement aux let-
iba depuis lors écrit des ro-
Climats, Le Cercle de Fa-

des biographies : Ariel,
Peron, Lyvautey. Château-
nue histoire d'Angleterre

st une histoire dre Etats-Unis.
M. Mauvois est docteur de Prince-

d'Oxford et d’Edimborough:
1 devint membre de l'Académie

«> ven 1938. Pendant la

guerre actuelle, il s'est engagé deux
on 1479 pour aller dans les

- en 1942 pouraller en
Afrique, en Corse et en Ttalie. Il
habite actuellement New-York.

Pour iérminer, une courte cita-

Lion tirée d'un article de “Gringoi-
“M. André

se dotsacre

tres

 

Finndre

 {re pur Henri-Troyat :
Manrois est font entier dans son
oeuvre. Pour bien des gens, lire
un livre d'André Maurois, c’est
défi un peu connaître son auteur:

en fire deux, c’est déjà l'avoir beau-
conp rencontré: en lire trois, c’est
étre son ami d'enfance...”

Pour le
Royaume-Uni

L'industrie forestière, l'une des
principales industries canadiennes

 

 

Dépenses pour soirées et causeries,
$111.64; Location salle, célébration|
24 juin, téléphone, etc. $62.00;
Souscription Gilles Breton et JO.
C., $18.00, Assurances, $72.50; Ba-
lance en banque, $431.3v. TOTAL:
$3,357.58.

Passif
Montant dû à la Caisse Populaire

de St-Patrice, $1,516.96: Surplus,
$3,712.64. TOTAL : $5.274.60.

Actif
Chalet au prix coûtani, $1,460.;

Jeux variés et matériel, $643.30:
Octrois recevables de la Cité, 1945-
46-47-48, $2,000.00; Commission
Scolaire 800.00; Argent en banque,
$431.30, TOTAL : $5,274.60.

Rapport signé le 2 lsept 1944. J
H, Langevin, trésorier

TH est ensuite proposé par P. M.
Viel et résolu unanimement que des
remerciements soient adressés à M.
l'abbé Couillard-Després pour son
magnifique discours du 24 juin au
parc Blais, à l’occasion de la fête
nationale.

M. Louis Dugai proposé, secondé
par M. J.-H. Lavallée qu’une co-
pie de cè discours soit inscrite aux
archives de notre Société,

! merciements soient

Vu que les quêtes se font nom-
breuses en notre ville, M. le vicai-
re Després, de St-Ludger, demande
qu'il y ait de la coordination, afin
qu'une quête ne vienne pas nuire à
une autre. Plusieurs suggestions
sont soumises à cet effet. pour en-
fin en venir à la conclusion que
cette question soit discutée en as-
semblée du bureau de direction,

L'assemblée demande que des re-
adressés au

Centre Sportif, pour le cadeau d’un
terrain donné à la Société St-Jean-
Baptiste pour le terrain de jeux.

Sur proposition de M, J.-T. La-
voie, secondé par L.-N. Dubé, il est
résolu qu’une demande soit faite au
conseil diocésain, lors du congrès
géni al de novembre, pour que le
journal “Chez Nous” soit directe-
ment adressé aux membres,

Au nom de nombreux citoyens,
M, J.-H. Lavallée adresse à la So-
cité St-J.-B. des remerciements
pour l’oeuvre magnifique des ter-
rains de jeux.

Avant de procéder à l'élection
d’un nouveau bureau de direction,
M. Léon Bélanger, président de l’as-
semblée, remercie le bureau de di-

Il est décidé à l'unanimité qu'une
lettre de sympathie soit adressée
aux familles Jos. Deschêles, Léon
Paradis, Omer Langlais, J.-B. Beau-
lieu et J.-Paul Laberge, neveu du
vicaire Després, pour le deuil qui
les afflige.

rection sortant de charge, de tout
le bon travail accompli pendant
l'année, Comme l’on s’apprêtait à
procéder à l'élection de nouveaux
officiers, sur proposition de M. J.-
H. Lavallée, il est unanimement ré-
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Veau, quartier devant, complet, la Ib.

. 33c

. $1.90

. 45c

15¢

34c

Roti, haut de cote, la Ib. . . . . . 16¢

 

Membre de l’Association des Marchands

Détaillants du Canada.

LIVRAISON DANS TOUTE LA VILLE

 

 

DEUX BOUCHERIES A VOTRE SERVICE

250 rue Lafontaine TEL. 345

ou succursale à

“126-a rue Lafontaine TEL. 135

Léopold PELLETIE
BOUCHER

RIVIERE-DU-LOUP 
connaîtra après la guerre un nou-
vel essor si lon en juge par les
arrangements que vient de conclu-

Après quelques discussions, sur
 

re le Royaume-Uni avec le Cana-
da pour l’achat de deuxbillions qua-
tre cent millions de pieds de bois
de construction pendant les deux
années qui suivront la fin de la

guerre.
L'exportation au Royaume-Uni

se fera sur une base d’un million
deux cent mille pieds de bois par
an . Ceci représente une augmen-
tation de presque cent pour cent
des quantités exportées au Royau-

me Uni en 1942.
Les pays baltes et scandinaves

auront besoin de tous leurs maté-
riaux pour leur propre reconstruc-
tion. On considère donc que le Ca-
nada sera le principal fournisseur
de bois pour le Royaume-Uni,

 

  

Ne brulez pas
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IR carton, Donnez-les À votre
Bl Comité de Récupération.
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| Méthot & Gagné
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“DUROLAVE”
L’EMAIL QUI SECHE VITE

Beauté avec la plus grande facilité.
Une chose de beauté est une Joie à jamais. Comme la na-

ture pourvoit aux grands espaces, l'Email DUROLAVE apporte

des couleurs durables, de la beauté et de la propreté dans la

maison. Même une chambre de bain démodée peut devenir un

sujet d’orgueil st les murs, le plafond et la boiserie sont émail-
lés au DUROLAVE. Le fini ne permettra pas à l'humidité et à
la vapeur de pénétrer la surface et d'en causer la décoloration.

11 peut facilement être gardé propre car il peut être lavé sou-

vent sans que Îles couleurs ne perdent leur lustre.

Dmandes la carte de couleurs DUROLAVE À notre maga-
sin ou écrivez-nous; il nous fera plaisir de vous donner plus
amples détails au sujet de cette première qualité d'émail,

Toujours à votre service pour mieux vous servir.

J. T. Miville & Fils Ltée
228 rue Lafontaine Téléphone 2382   
  

 

solu par l'assemblée générale que
les directeurs actuels soient réé-
ius pour un second terme,

Il est proposé par P.-M. Viel, se-
condé par Oscar Gendron, qu’une
demande soit faite au conseil Dio-
césain de Québec, à l'effet de trou-
ver un moyen pour que des cours

soient donnés par un professeur
nommé par le C. D., lequel profes-
seur pourrait aller d’un conseil à
l’autre diffuser sa science sur les
questions importantes de l'heure.

Il est proposé par le notaire Bé-
dard, secondé par J. T. Lavoie, que
le $5.00 réglementaire pour l'ins-
cription de notre conseil au prochain
congrès à Québec soit envoyé im-
médiatement.

Les délégués suivants iront à
Québec, représenter notre conseil,
au prochain congrès : Benoît Cha-
bot, proposé par J.-T. Lavoie, se-
condé par Oscar Gendron; J.-T. La-
voie, proposé par J.-H. Lavallée, se-
condé par le notaire Bédard; Louis
Dugal, avocat, proposé par Oscar
Gendron, secondé par G. Lapointe;
M, l’abbé Deschênes, aumônier, pro-
posé par le notaire Bédard, secondé
par L.-N. Dubé; P.-M. Viel, pro-
posé par M. 'abbé Després, secon-
dé par J.-H, Lavallée.

Sur proposition de Oscar Gen-
dron, secondé par P.-M. Viel, M.
Léon Bélanger est substitut délégué
au congrès, ainsi que M, P.-B. La-
brecque, proposé par Louis Dugal,
secondé par P.-E. Bisson, et Gérard
Lapointe, proposé par Oscar Gen-
dron, secondé par L.-J. Dugal.
A la suggestion du professeur

Beaulieu, il est proposé par Louis
Dugal, secondé par P.-E, Bisson:
Que le secrétaire touche une ré-
compense pour son travail, selon la
décision du Bureau de Direction.

Il est aussi proposé par Gérard
Lapointe, secondé par Alex, Cou-
lombe, que demande soit faite au
conseil diocésain de leur opinion au
sujet dé la gratuité des livres dans
les écoles.

L'assemblée est lovée à dix heu-
res et demie et tous se séparent sa-
tisfaits du travail accompli,

Benoît Chabot,

 

 

L'appel des dix-sept ans Examens
d'admission

DANS LES ASSOCIATIONS
D'EXPERTS COMPTABLES

  

La prochaine session d'examens
primaire, préliminaire et final en
vue de l’admission dans les Asso-
ciations d’experts-comptables : As-
sociation des Comptables agréés de
la province de Québec (C.A.), Insti-
tut des Comptables et Auditeurs de
la province de Québec (L.I.C.), et
Corporation des Comptables publics
de la province de Québec (C.P.A.),
sèra tenue en même temps à Mont-
réal, à l'Ecole des Hautes Etudes
commerciales, et à Québec, au Par-
lement, dans la salle du Comité des
bills privés, du 13 au 18 novem-
bre prochain, à 8 heures et demie
de la matinée.

Les candidats doivent adresser les
demandes d’admission immédiate-
ment, au directeur de l'Ecole des
Hautes Etudes commerciales à Mon-
tréal, 535, avenue Viger, Montréal.

Munitions pour
armes portatives

Québec, 23. — Les restrictions
sur l’emploi des munitions pour ar-
mes portatives ne sont pas enle-
vées cette année. Ceux qui dési-
rent s’en procurer en vue de la pro-
chaine saison de chasse doivent se
procurer un permis de l’Adminis-
tration du rationnement, au Palais
Montcalm, à Québec ou encore au
plus proche bureau local de ration:
nement avant le 30 septembre pro-
chain. Les permis ne seront émis
cependant, que sur présentation du
certificat d’enregistrement de l’ar-
me portative et du carnet de ration-
nement. Aucun chasseur n’a droit
de se procurer des munitions, si son
arme n’est pas enregistrée. On doit
se rappeler également qu'on n’é-
mettra pas de permis après le 30
septembre. Cela ne signifie pas que
le chasseur doit acheter ses muni-
tions immédiatement, Au contrai-
re, il peut utiliser son permis du
premier septembre au 31 décembre
1944.

 

 

Le retablissement
des pays libérés

Les Alliés apporteront avec la

libération, le rétablissement, la
nourriture et la vie aux pays que

l’oppression nazie avait ravagés, af-
famés et détruits.

Dans le sillage des forces com-
battantes des Nations-Unies mar-
cheront des unités de secours et
des experts dans le travail de réta-
blissement. D'après les rapports
du ministère de l'Information, à
Londres, les Alliés ont élaboré les
préparatifs d'assistance en même
temps que les plans d'invasion.

Vivres, vêtements et soins mé-
dicaux constitueront trois besoins
urgents des peuples libérés. n
faudra ensuite des graines de se-
mence, des instruments aratoires,
des articles de ménage, des moyens
d'éducation et mille autres com-
modités que les armées de l’Axe
ont détruites ou emportées,

Un organisme formé de repré-
senfants anglais, canadiens et amé-
ricains a été établi et comporte
entre autres objectifs la produc-
tion et l’approvisionnement de
textiles de toutes sortes pour les
pays libérés. De grandes quantités
de vêtements
fabriqués à destination de l'Europe.

Le Comité consultatif technique;
du Bureau interallié d'étude
besoins d’après-guerre
fusionné avec l'UNRRA

des
qui a été
(l'Admi-

nistration du secours et du réta- | l'administration.
blissement
étudié des

des Nations-Unies) a
différents traitements

médicaux qui seront requis dans
l'Europe libérée, y compris les
instruments d'urgence pour les

 
sont actuellement‘

  

Invitation spéciale aux cultivateurs

VUES ANIMEES
ENTREE GRATUITE

— ff —

Voyez le nouveau film

SHUR GAIN 5

INTERESSANT!! INSTRUCTIF | !

VOUS AIMEREZ CETTE REPRESENTATION!
Vous verrez également l’application des méthodes

modernes d'alimentation et d’élevage des
pores et des volailles.

En plus

Une Comédie et “Notre Jeunesse Ailée”
Cette dernière est une vue sensationnelle montrant

les aviateurs canadiens à l’entraînement.

Jeudi, le 5 octobre, à 8hres, p m.
A l'Hôtel de Ville de Rivière-du-Loup.

Sous le patronage de

JOSAPHAT BEAULIEU
RIVIERE-DU-LOUP, Cté Tém.

POODIPIIPIPIIOPPIIIIIPIPIIIIID.

Devoir du
bon jardinier

Hi ne suffit pas de cultiver et de
récolter les meilleurs légumes pour
être bon jardinier, Il faut aussi
en tirer le meilleur parti possible
durant l’été et au cours de l'hiver.
Pour cela un bon entreposage est
nécessaire. - |

Savez-vous exactement quel est
le meilleur endroit pour conserver
les citrouilles et les courges? A
quelle température betteraves et na-
vets doivent être entreposés? Si
vous voulez obtenir tous ces rensei-
gnements et une foule d’autres, é-
crivez à la Division de l’Extension
et de la Publicité, au ministère fé-
déral de l’Agriculture et demandez
le bulletin gratuit sur la conser-
vation des fruits et des légumes,

 

 

Lejeune
Le 23 septembre, M. et Mme Luc

Lebrun ont eu la douleur de perdre
“leur jeune bébé, Camillien, âgé de
1 mois et 10 jours,
Nous offrons nos condoléances

à la famille éprouvée.

MAISON PLEINE DE MONDE
… ET RENVOI BOUCHE!

 

 

   

  

 

sages-femmes, les fournitures re-
quises pour les maisons d’accou-
chement improvisées, et les trai-
tements spéciaux à donner aux
victimes du typhus et de la tuber-
culose, Une liste de drogues indis-
pensables a été établie et l’on re-
connaît que seule la reprise d’un
régime alimentaire normal après la
guerre peut enrayer la marche
croissante de l'infection dans les
territoires occupés,

Quand les Nazis battront en re-
traite, ils laisseront derrière eux,
sans aucun doute, la plus complè-
te dévastation. Aussitôt que pos-
sible, il faudra cultiver les terres
d'Europe afin d’en nourrir les ha-
bitants . En Angleterre, on se pré-
pare à la reprise des travaux agrico-
les, Plusieurs centres ont organisé
une Caisse afin de prélever des
fonds pour l’achat de semences.

L’Administration du secours aux
réfugiés du Moyen-Orient se pré-
pare à secourir, les peuples des Bal-
kans, On amasse des réserves de
vivres et de vêtements et l’on pré-
pare avec soin des préposés à ce:
travail de rétablissement. Ces em-
ployés organiseront des équipes de
secours aux réfugiés, des équipes
de laboratoires et d’autres qui veil- ;
leront à la désinfection et à la pu-
rification de l’eau. Ces travail-
leurs rempliront à l’occasion les
fonctions d'instructeurs sanitaires,
d'interprètes, de chauffeurs, de mé-'
caniciens et de fonctionnaires de

En ce moment,
ils acquièrent de l’expérience dans
les camps de réfugiés du Moyen-
Orient où plus de 30,000 Yougosla-
ves, Polonais et Grecs reçoivent les
soins nécessaires.
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VERSEY0
14 GILLETT!
UN RENVOI D'ÉVIER BOUCHE nest
pas une calamité quand vous avez
de la Gillett dans 1a maison. Elle
aura tot fait de rétablir les choses
pendant que vous tiendrez com-
pagnie à vos visiteurs—et votre évier
se videra ensuite normalement,

La Lessive Gillett peut vous aider
de multiples facons, Non diluée,
elle détruit le contenu des cabinets
extérieurs. En solution* elle cons-
titue un nettoyeur incomparable

pour accélérer et faciliter tous les
travaux de ménage, Sert aussi à
désodoriser les pou-

belles. Ayez-en

toujours sous
1a main.

  
   s Ne faites jamais

dissoudre la lessive
dans l'eau choude.
L'action de la les-
sive elle-rnême ré-
chauffe l’eau.

FABRICATION CANADIENNE
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COURSES
A SULLY

DIMANCHE LE ler OCT.
CLASSES AU PROGRAMME- 4

GRANDES

A 2 hres précises.

 

 

  
  

Les meilleurs chevaux du Maine, Nouveau-Brunewick et
de Riv.-du-Loup prendront part à cette grande matinée. |

“RIPPLE MAGGIE" nouvelle acquisition de
MM. Durette & Guérette d’Estcourt fora
sa première apparition A la piste locale.

16 des meilleurs chevaux de la région y participeront. |
ATTRACTION SPECIALE : Grand Free For All mettant
aux prises “Gilt Hanover”, (2.05%) champion des provin-
ces maritimes, “Miss Bumpas”, (2.06%
Bas de Québec et “Happy L’’,
Prince-Edouard pour te championnat de la fin de saison.

  champion
champion de l’isie du

 

A
#

 

 

n
n

r
e
r

 

 

 

 



  
  
ee

 

 

 

“LE SAINT-LAURENT", 25 SEPTEMBRE 1044

 

 

VOUS QUI

SOUFFREZ DE

 

SINUSITE
Voici Un Soulagement Rapide!

 

C’est merveilleux commele Va-tro-nol dissipe la congestion
des voies nasales—donneauxsinusla possibilité de se vider.
Ces excellents résultats sont dûs à ce quele Va-tro-nol est
une médication particulière, qui agit au siège mêmedu mal—
pour soulager la congestion douloureuse, et
aciliter la respiration. Faites-en l’essai—

“e\are8dsVA-TRO-NOL
k vo.

VICKS   
 

Saint-Jean-de-Dieu
Son. Exc. Mgr Parent, évêque au-

xilialre de Rimouski était de pas-
sage au presbytére récemment,
En visite chez ses parents: M.

l'abbé Thomas Marquis, curé de St-
Nazaire, Abitibi, ainsi que sa soeur,
Mme Damase Soucy et son fils Da-
mien, de Québec,

M, et Mme Charles D’Auteuil,

St-Louis du Ha! Ha!
M. et Mme Emile Lévesque (A!-

bina Sylvain} font part à leurs pa-
rents et amis de la naissance
d'une fille, née le 16 septembre et
baptisée le 17, sous les prénoms de
Marie, Nicole, Parrain : M. Albin
Lévesque; marraine : Mlle Geor-
gette Lévesque, frère et soeur de

l'enfant, Porteuse : Mlle Annette

 

accompagnés de leurs enfants sont. Dubé, cousine de l'enfant.
revenus d’un voyage chez des pa-
rents à Coaticook, Ste-Angèle et
St-Hyacinthe.

 

Lisez “Le Saint-Laurent”

Un service
plus rapide

M. A.-A. Gardiner, gérant géné-
ral du service des voyageurs du
Canadien National, annonce que de-
puis dimanche le 24 septembre,
l'Océan Limité” et |" ‘Express Ma-
ritime” ont accéléré entre Montréal
et Halifax. L'Océan Limité arrive-
ra à Halifax à 10 h. 30 du soir au
Heu de 10 h, 50, le départ de Mon-
tréal, gare Centrale, continuant de
s'effectuer à 7 h. 30 du soir. L'Ex-
press Maritime quittera la gare
Centrale pour Halifax tous les fours,
excepté le samedi à midi précis
pour arriver au port de l’est à 7 h.
20 du soir au lieu de 7 h. 35. Il
n’y à pas de changement dans l’au-
tre sens, Le train continuera a
quitter Halifax à 3 h. 10 de l'après-
midi, tous les jours excepté le di-
manche, pour arriver à Montréal à
7 h. 05. I est à noter que ce train
quitte Mont-Joli tous les jours.

 

 

 

 
La direction de ce Journal! n'a au-
cune responsabilité des articles
publiés en tribune libre.

LA TRAGEDIE

CANADIENNE-FRANÇAISE

Ce n’est pas le titre d’une pièce de
théâtre ou d’un nouveau livre, mais
une scène bien vécue qui se passe dans
notre province.
La question d'unité nationale, c'est-

à-dire essayer d’unir l'élément français
et l'élément anglais du Canada, est une
question qui fait beaucoup couler d’en-

Les troupes britanniques chassent les Allemands  
Après un terrible barrage d'artillerie, les troupes britanniques ont
lancé une nouvelle attaque dans les environs de Telly, le 26 Juin,
et fortement entamé les lignes ennemies.

compris une lutte corps à corps dans le village.

saut ont été largement employés des deux côtés.

L'action acharnée, a

Les chars d'as-

La photo ei-des-
sus a été prise par un photographe de l’armée, qui accompagnait
In première vague d'assaut. Elle montre des soldats britanni-
ques qui contournent avec précautions un mur en ruines, pour
déloger les tireurs allemands

derrière.

qui pourraient être  embusqués

 

Gérant du Service
Mme Maurice Drapeau, Mlles Cé- |

eile et Marie-Adèle Rioux sont à
Québec et Montréal en visite chez

 

my Duchesne, le 3 septembre. La

cre de ce temps-ci.
Mais avant de réussir ce tour de for-

ce, il nous faudrait, nous, Canadiens-
français, commencer par mettre de l’or-

des parents et amis.
M. et Mme Pierre Michaud, de St-

Quentin, N.-B., en visite dans cette
paroisse la semaine dernière.

Dimanche dernier nous avons eu
la troupe des Joyeux Campagnards
du poste C.J.B.R, Elle fut tout à’
fait appréciée comme celle du Tom-
 

Pilules Dodds
POUR LES REIN

MALDE DOS
MALDE TÊTE
LIMPURETE
DU SANG
DOULEURS
RHUMATISMALES (
ET LES TROUBLES DES REINS

  
  

salle était remplie à sa pleine ca-
pacité.

Nos classes sont toutes ouvertes
depuis le début du mois et tout
présage une bonne année de pro-
grès.

Nos étudiants et étudiantes à l’é-
tranger sont : Pourles garçons, Clé-
ment Rousseau, Laurent Santerre,
Raymond Morency, P.-Ant. Rou-
leau, William Belzil, Henri-Paul
Veilleux, F, Rousseau; Pour les fil-
les : Mlles Alma, Madeleine et Lau-
rette Rioux, Denise Ouellet, Auro-
re Morency, Laurette Chamber-
land, R. Beaulieu, Jeanne d’Arc Bé-
langer, M. Tremblay, Pauline Plour-
de, Renée, Jeanne, Berthe et Thé-
rèse Veilleux, L. Rioux, J, Léves-

i que, Pierrette et Gisèle Belzil, Thé-
rèse Rousseau, T. Bérubé, Fernan-
"de Jean, M.-P, Michaud et J. Rioux,
fille d'Albert,
A tous et à toutes nous souhai-

tons santé et succès.
M. Maurice Lafrance est à se

- construire une résidence près de
son moulin,

 

dre dans notre propre maison.
Jamais la province de Québec n’a été

aussi divisée. À la veille d'élections fé-
dérales, nous ne savons vers quel par-
ti nous diriger. Le parti libéral n'a
pas tenu ses promesses, le parti con-
servateur est composé de gens qui ne
nous comprennent pas ou qui sont anti-
Canadiens-français, le parti C. C. F.
nous est inconnu. Que faire?
Pourtant il ne manque pas de pa-

triotes dans la province. Nous pen-
sons à MM. Hamel, Gouin, Chaioult,
Cardin, Lacombe, Grégoire, Houde, Ray-
mond, etc., qui tous tirent beaucoup de
leur côté.
Où est notre drapeau?
Où sont nos journaux représentant le

véritable point de vue canadien-fran-
çais? ;
Quand aurons-nous l'union sacrée qui

fait la force d'une nation? Car ne l’ou-
blions pas, nous sommes une nation

dans une nation. |
Au moment où nous sommes entourés

de tous côtés par des gens qui nous
sont hostiles, ou qui ne veulent ou ne
peuvent pas nous comprendre, quand
donc surgira l’homme providentiel ca-
pable de rallier toutes iles bonnes volon-
tés, capable de mener la nation cana- 
{tout en demeurant dans les cadres de
{la Confédération.

dienne-française vers ses hautes desti-
nées, capable de nous faire respecter

M. P.-A. Robitaille vient d’être
nommé gérant du service de I'In-
formation à la Commission des Prix
et du Commerce. Le nouveau titu-
laire occupait auparavant le poste
de surintendant des bureaux lo-
caux. Le service de l’Information
française a pour mission de rensei-
gner "administration centrale sur
tous les problèmes et tous les évé-
nements d'importance qui peuvent
se produire dans la région. Ce ser-
vice est aussi chargé d'informer le
public des différentes mesures pri-
ses par la Commission. Ses offi-

Avis important
Toutes rentes dues à Mme Alice

F. Prévost et à Mme Marie F. Ce-
ristine seront payables les 2, 3 et
4 octobre. La collection sera fai-
te à 4 rue Fraser.

Après le 4 octobre les comptes
non payés seront mis en collection,

  Charles ST-PIERRE 21-p--p.

 

situation du sucre nestpas rose
 

A LA

LES QUATRE CINQUIÈMES DE LA CONSOMMATION CANADIENNE DE SUCRE DOIVENT ÊTRE IMPORTÉS

Ce globe terrestre montre les régions d’où le Canada,
l'Angleterre et les Etats-Unis tiraient leurs importa-
tions de sucre, avant la guerre. Nos trois pays ache-
taient À peu près tout le sucre que ces régions pou-
vaient exporter.
Mais ces importations ont cessé par suite de l’occupa-

tion ennemie, comme
Philippines, ou elles

cela s’est produit à Java et aux
ont diminué considérablement,

faute de main-d’oeuvre, dans les régions de Hawaii,
Porto-Rico, Australie, Trinidad, Fidji, etc.

L'IMPORTANCE DU SUCRE
Les réserves de sucre des Nations-Unies ont grandement

diminué par suite de la consommation anormale. Des quantités
énormes ont servi à la fabrication de l’alcool employé dans le
caoutchouc synthétique (pneus, etc, aussi bien que
T.N.T. et la poudre sans

dans le
fumée). Par exemple, l’explosif néces-

saire pour remplir 5 obus de 16 pouces, exige autant de sucre

LES APPROVISIONNEMENTS SONT RÉPARTIS ÉGALEMENT
Tous les approvisionnements de sucre sont mis en commun

et contrôlés par un Comité conjoint dee Nations-Unies, qui
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fixe les quotités du Canada, des Etats-Unis et de la Grande-

Bretagne, d'après une échelle uniforme.

CRE
Nations-Unies possédaient une ré-
serve de sucre d'environ 3 millions
de tonnes, mais depuis trois ans, notre
consommation a été plue forte que
a production et nos réserves ont

fortement entamées. Les pays

Mêmela production du sucre de betterave au Canada
et aux Etats-Unis a sérieusement baissé par le manque
de main-d’oeuvre. Dans ces deux pays, la production
du sucre de betterave en 1943 était inférieure de 40
our cent à celle de 1941. Le seul pays où la pro-

duction a augmenté de façon substantielle est Cuba,
alors qu’elle avait été délibérément restreinte pendant
des années. Mais cette augmentation n’a as été
suffisante pour compenser les diminutions ailleurs—
moins encore pour satisfaire la demande croissante.

qu’une acre de terre peut en fournir dans
une plantation de Cuba. Cette année,
sculement le sucre cubain, qui sert à la
fabrication de l’alcoo! industriel, équi-
vaudra pour le Canada.à plus de deux
ans d'importations normales.

AVONS-NOUS BESOIN DE.RLUS DE SUCRE
consommait pas plus de

à lui seul n’en consomme aujourd’hui
Il y a un siècle, le monde entiet

sucre que je Canada

  
Depui que te nifestons plus de goût pour lesepuis quelque temps, nous mani p anorEau
chosca sucrées. Le sucre est un grand producteur
les aliments amidonnés font d'excellents substituts.

libérés contribueront à diminuer encore
récoltes pourraient améliorer la situation, mais
bable qu'une forte augmentation des atpcks

Nous vivons de notre réserve de suere
ALI] ares” Au temps de Pearl Harbour, les ces réserves, De grosses

il est peu o

disponibles.de
sucre ne se produise, Si la consommation courante sp maintient
au taux actucl, nous scrons à court de sucre l’an proc mm, Nous
devons faire tout notre possible pour conmsecver mos appros
visionnements.

LE RATIONNEMENT À Été imrosi Parce QU'ON MANQUAIT DE WAVIRES. LE RATIONNEMENT

DOIT CONTINUER PARCE QUE LES RÉSERVES MONDIALES SONT INSUPFSANTLY

omamvoncs FAIT PARTIE D'UNE sem DI’ MFSSAGES DONNANT LES FAITS CONCERNANT L'APPROVISIONNEMENT DES denrées D'USAOE COURANT

LA COMMISSION DES PRIX ET DU COMMERCE EN TEMPS DE GUERRE
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ciers agissent en même temps com-
me officiers de relations publiques.
Pour mener à bien le travail, la
province de Québec a été divisée en
deux succursales dont une à Mont-
réal et l'autre à Québec. M. Robi-
taille aura charge de cette derniè-
re. Le nouveau titulaire est par-
(faitement qualifié pour remplir ces
importantes fonctions. Durant
nombre d'années, M. Robitaille fit
partie de l'administration de "“L'E-
vénement”, du “Journal” et du
“Soleil”. Il à connu dans ces jour-
naux beauconp de succès. Au début
de la guerre. il était représentant
de la Northern Electrie. TI quitta
temporairement ces fonctions pour

prendre la direction des bureaux
locaux de la Commission des Prix.
La comme ailleurs, il a conduit à
bien une besogne difficile. Le bu-
reau central de la Commission des
Prix n'a done pas hésité à lui con-
fier cette nouvelle et importante
tâche.
 

Cabano
Nous malades.—
Nous sommes heureux d'appren-

dre que le Dr Edmy Latulippe se
remet d'une maladie qui l’a retenu
À lu chambre pendant une période
de trois semaines environ. Celui-ci
a recommencé la pratique de sa
profession.
Mme Julien Painchaud se remet

également d’une attaque de para-
lysle partielle qui l'avait frappé il
y à environ 2 mois et a recominen-

cé à sortir.
Etenfin, le correspondant, qui a

subi un accident 1! y n cinq semai-
nes, et celui-ci, quoique n'étant pas
complètement guéri est heureux de
pouvoir reprendre ses vourriérs
hebdomadaires.
Nécrologie.—

Nous sommes au regret d’appren-
dre qu’une des plus anciennes ré-
sidentes de notre village, Mme Ls
Pelletier, née Philomène Desjar-
dins a succombé à l’Hôtel-Dieu de
Québec, après une longue maladie
et de graves opérations subies à
cette institution, Elle était âgée
de 64 ans.

Elle avait épousée en premières
noces, M. Arthur Leblanc et de ce
mariage lui survivent plusieurs en-
fants, dont. un grand nombre ré-
sident ici, un entr’autres, appar-
tient au Royal 22e Régiment, et
est outre-mer, le C.Q.M.S., Arthur
Leblanc. Elle laisse également un
frère, M. Alfred Desjardins, demeu-
rant maintenant à Montréal.

Son service et sa sépulture eurent
lieu en notre paroisse le 26 cou-
rant.

Nous prions M. Pelletier ainsi
que sa nombreuse famille, de bien
vouloir agréer nos sincères condo-
léances,

St-Octave-de-Métis
Décès—

Mercredi est décédée à l’âge de
82 ans, Dame Jules G. Martin, née
Malvina Thibault.

Les funérailles ont eu lieu same-
di dernier au milieu d'une assis-
tance nombreuse de parents et
d'amis.

Nos sincères condoléances
familles en deuil.
Cercle des Fermières.—

Mardi eut lieu à la salle de la fa-

 

 

aux

brique, une réunion du Cercle des.
Dames Fermières de la paroisse.
Va et vient.—

Mlle Laure Martin, de Montréal,
Mme Adélard Théberge, de Québec,
Mlle Cécile Martin du couvent des
Dames Ursulines de Rimouski é-
talent à St-Octave samedi dernier
à l'occasion des funérailles de Mme
Jules-G. Martin.

Mlle Gabrielle Fournier, de Qué-
bec passe ses vacances chez ses pa-
rents, M. et Mme Eugène Four-
nier.
Mme Emile Lévesque est de re-

tour de Montréal où elle était allée
reconduire son fils au collège St-
Laurent.

M, Pierre Plourde, après un
court séjour chez son frère, M, Al-
fred Plourde est retourné à St-
Jean d'Iberville.
Mme Paul Gendron et Mile -Do-

lorès Côté, institutrice, sont reve-
nues d’un voyage aux Etats-Unis.

M. Adélard Fortin, employé ci-
vil, de Québec, passe ses vacances
chez ses parents, M. et Mme Hec-
tor Fortin,

Saint-Jean-de-Dieu
M. l'abbé Thomas Sirois, de

L'Isle-Verte, ainsi que ses deux
soeurs, Thérèse et Gertrude et une
cousine des Etats-Unis ont visité
ia famille de M. et Mme Jean-Bte
Caron, de St-Jean de Dieu.
Mme Jean-Bte Caron, de St-Jean

de Dieu en visite chez ses parents
à L'Isie-Verte. Elle était accom-
pagnée de Pierre et Alma Caron.

M. Pierre Caron, cuisinier à Ste-
Anne de Beaupré et sa cousine Al-
ma, en visite A Biencourt.

 

 

Reprise de
I'Heure Dominicale

L'Heure Dominicale reprendra ses
émissions le ler octobre, le matin a
onze heures, par une grand'messe
chantée en l’église St-Jemn-Bap-
tiste d'Ottawa et le soir, à cinq
heures, par la boîte aux lettres. Le
sermon, le matin, sera donné par le
R. P. Marcel-Marie Desmarais, O.
P., jusqu'ici directeur de l‘Heure
Dominicale. Comme on le sait, le
Père Desmarais vient d'être nommé
directeur d’une importante mission
au Brésil.
On retrouvera à la tribune du

soir, à 5 heures, les Révérends Pè-
res Emile Legault, C.8.C., des Com-
pagnons de St-Laurent, Adrien Mu-
lo, O.F.M., Ceslas Forest, O.P., de
l’Université de Montréal et M. Clé-
ment Morin, P.8.S., du Grand Sémi-
naire de Montréal,

C’est le R. Père Legault qui rem-
placera momentanément je Père
Desmarais,

La conférence passera, comme
l’an dernier, le samedi soir, à 7h.
45 à partir du sept octobre. Elle se-
ra douné au cours de ce mols, par
le R, P. Desmarais. Le conféren-
cler en novembre, sera l'abbé Mi-
ville Deschênes du diucèse de Qué-
bec,

Les auditeurs constateront
la formule est la même que
dernier.
marais,

 

que

l'an
On la doit au R. P. Des-

 

Le Courrier de
TANTE ODILE

ARLETTE IL. 7 est votre nu
méro chanceux et lu teinte blanehv
vous est favorable. Vous êtes ver-
satile et vous avez l'esprit prompt
et enjoué. Vous êtes nonchalente,
dit votre écriture,

 

 

CHONCHONNETTE, Brave ma
nièce pour vos bonnes dispositions
d'esprit, On sait fort bien que le
pessimisme ne mène à rien Au
contraire! Votre poids normal est
de 119 livres, Votre écriture vous
dit sincère, tendre, crédule of un
brin dissimulée. Vous avez le sens
de l'épargne.

 
UNE QUE AIME A SAVONE.

Lavez ce gilet dans une eau savon-
teuse. Ne tordez pus le luinage.
Pressez seulement. Rincez dans
l’eau tiède A la même température
que l'eau du savonnage. Pour us
sécher, pressez le surplus d'ean
dans des serviettes, Vous étes ver-
satile et vous avez l'esprit prompt
et enjoué, Vous étes nonchatente,
dit votre écriture.

- Sainte-Hélène
Baptémes—

Le 16 septembre. Marie. Céline,
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® “Pepsi-Cola” est le breuvage par excellence des gens
ui savent reconnaitre la perfection. Il vous parvient
‘établissements modernes et scientifiques pour vous

procurer un renouveau d’énergie, pour vous rafraîchir et
vous désaltérer par sa saveur délicieuse et satisfaisante.
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Rivière-Ouelle
Une dernier honimage à de qrudu

funte est décédés à Phopital de Ri
vtère-du-[Loup, à lupe de 17 ans
et 9 Inois,

Elle laisse dans le deuil son pers
ét sa belles mere: dens soeurs, Me -
Denise et Madeleine: ses grands qui

 

rents, M. et Mine Eugene Martin,
de KRivicre-Ouelle, M +1 Mme Ro
drigue Labrie, de Kamonraska

La levée du corps fut faits poor

M. l'abbé $, Théberge € le <ervier

hanté par M. l'abhé Napoléon Mas Ghislaine, fille de M, et Mine Al-
bert St-Pierre (Marie-Anna Ther-
riaultà. Parrain el marraine - M
et Mme Roger St-Pierre, oncle et
tante de l'enfant.

Le 19 septembre, Marie, tose: |
Almu, fille de M et Mme Camille
Picard (Cécile Pelletier). Parrain
et marraine: Met Mine Sylvio Thé |

Conception visitaient les classes, la |
semaine dernière. |

Mile Jeanne d'Are Bérubé est
revenue parmi nous, après avoir
Passé un mois à Amos, Abitibi. chez
son frère, M. J-Damase Bérubé.
 

 

Saint-Epiphane
Feu Mlle R.-1D, Berger—

Nous avons appris avec regret le
décès à l'hôpital de Rivière-du-
Loup, le 14 août, de MHe Rose-
Délima Berger, file de feu M. Jo
seph Berger et de Mme Berger, du

 

4ème rang de notro paroisse, Elle
était âgée de 238 ans et un mois.
Elle à été inhumnée le 18 au milieu
d'un grand concours de parents et
d'amis,

Elle laisse dans le deuil sa me
re, Mme Vve Joseph Berger; six
frères : Thomas Berger, d’Arvida.
Treffié et Omer Berger, de San
Francisco, Californie, Omer Berger,
de St-Benoit de Packington, Alhert
Berger, de St-Cyprien, Armand Ber-
ger, de St-Guy: cing soeurs : Itose-

| Anne Berger, de St-Hubert, Alice
Berger, de New-York, Yvonne Ber-
ger, de Burlingan, Californie, An-
géline, de St-Guy, et Berthe Ber-

| ger. de St-Epiphane: ses belles-
soeurs : Mme Vve Adélard Ber-
£er, de Packington, Mme André Ber-
ger, de San Francisco, Mme Albert
Berger, de St-Cyprien, Mme Armand
Berger, de St-Guy; ses beaux-frè-
res : M. Donat Guilmatte, de New-
York, M, Robert Hopkins, et Mare
Dallaire, de St-Guy, M. Aimé Beau-
lieu, de St-Hubert, et M. Désiré Du-
bé, de St-Epiphane.

Offrandes de messes : Mme Vve
Joseph Berger, 30 grandes messes:
Mme Vve Adélard Berger, Omer
Berger, Albert Berger, Mme Désiré
Dubé, Mlle Antoinette Gagnon, Pac-
kington, Mme Alfred Beaulieu, Ri-
vière-du-Loup, Mlle Marguerite St-
Pierre, Rivière-du-Loup.

Affiliation de prière et sympa-
thies : La famille de Mme Vve Adé-
lard Berger, M. et Mme Omer Ber-
ger, M. et Mme Marc Dallaire, St-
Guy, M, et Mme Armand Berger,
M. et Mme Albert Berger, M. et
Mme Désiré Dubé, M. et Mme Almé
Beaulieu, M. et Mme Camille Cor-
bin, Mlle Antoinette Gagnon, Fa-
mille Armand Berger, St-Modes‘s,
M, et Mme Emile Thériault, Mlle
Aurore St-Pierre, Mlle Marguerite
St-Pierre, M. et Mme Alfred Beau-
lieu, Famille Chas. Côté, Isle-Verte.
Nous prions la famille éprouvée

d’agréer nos plus sincères condo-
lances.
Remerciements—
Mme Vve Joseph Barger et sa fa-

mille remercient bien sintèrement
toutes les personnes qui leur ont
donné des témoignages de sympa-
thie à l’occasion de la mort de Mile
Rose-Délima Berger, soit par of-
G:indes de messes, de condoléan-

 
 

tin, cousin de la défunte la eroix

était portée pur M Roland d'\njon

La dépouille mortelle était por
tée par MM. Robert Presethônes, fin

land Lévesque, Jncques Mavtin, \

riault, onele et tante de Fenfant | bert Bérubé, Des fleurs farent por
Décès— ; thes par Mo Raymond Martin

Le 19 septembre est décédée | Conduisaient Ie doeuil © Son Bere

l'Hôtel-Dien de Lévis, après une (1 5 mere ML el Mine Alert Mas
longue maladie sonfforte avoe posi. | 0 SUS HOCtrS, Mes Denise ef Ma

Enation, Mlle Edith Lord, ménage! delvine.
re au presbytère depuis 38 ans. | Dans les rangs du défilé on re

Son service et sa sépulture ont en ! warquait © son grand pere, M Fu
lieu à St-Rorh des Aulnaties, sa pa- | gène Martin, de Rivière Quelle; we

roisse natale, samedi le 23 septem- | oncles et tantes © MO Camille Mar

bre, M. le curé KE, Martin fit ja, tin, Met Mme Arthur d'Anjou, M
levée du corps et M Fabhé Louis| et Mme Panl Lévesque, M et Mme
Morneau, vicaire à Ste-Métène ; JB Bernier, MM Victorien et
chanta lé service, [Alain Lévesque, MM. Louis ét Vl

Un deuxième service à été chan “phonse Labrie, de Kaimonraska, M

té dans notre paroisse, mardi, le, of Mime Louis Dionne, de St Denis,
26 septembre, ses cousins et cousines. M Albert

Divers.— Martin, M, los, Drapeau, M. Ray-

les HR 58 de FImmacntée-| Mond Martin Mes Gisele Martin,
Thérèse et Yvonne Bernier, M Cy-
vice Bernier, M of Mme Lucien
Martin, ainsi qu'un grand nombre
d'autres parents of amis,

Nos vives condoléances aux mem
hres de fa famille en deuil.Pr ~DECES

M, «t Mme Omer Lévesque,
St Francois Xavier ont en li dou
leur de perdre leur fils Yves, dé
cédé le 1% septembre et inhumé

14.
Nos sympathies

samedi mating, le 23 goût, à lame

moire de Mie Lucile Martin, fille
de M. Albert Martin et de fen Da
me Mose-Anna Lévesque, Lu dé

de

te

| Rivière Trois-Pistoles
Le 9 août dernier, à Rivière T.-

| Pistoles, est décédée à l’âge de 65
ans, Piane Anna Parent, épouse de
feu Thomas Morin,

Nos vives sympathies.

SYMPATHIES
M

mervcient
leur ont
soit

de

toutes les personnes

symipathies où visile à

 

 

demande une servante
ouvrage général, S'adresser À
BERT LAPLANTE, 10 Chemin

i miscouata, St-Ludger,
21 p,.
i _ este —— _

| *

| Logement à louer
Or demande un bon logement de

trois

possible,

A TR8 ou à Casier Postal 105, R
| re-du-Loup, en bus,
21 22-p,

;
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SERVEZ-VOUS EN POUR

+ FAITES-EN USACE POUR

lui survivent sept filles, quatre
fils et de nombreux petits enfants. 2.

 

REMERCIEMENTS POUR

et Mme Alphonse Pelletier re-

témoigné des sympathies,
par offrande des fleurs, cartes

l'ocea-
sion du décès de leur fils Gilbert.

| oo _

Servante demandée

persounes, dans St-Patrice st
S'adresser pur téléphone

KILLER

(SLESA TRlle]IAT)

ENTORSES, CONTUSIONS. ETC

   

    
   

   
    

  
  

qui

pour
AL-
Té-

ivie-

 

 

 

Ul SE CONNAIT ?

   

 

ses efforts ne

alourdir eos pauvres membres fatigués.
mesure que les années se sont

Pas une journée ne se passe
sans que Madame Loiselle sold

bouloversée, pleure sur ses mal

heurs ou raconte ses troubles à
ses voisines, De fait Madame

Loiselle n’est pas heureuse: ce

qu'elle en a des inquiétudes et

des nuits sans sommeil depuis

quelque temps! Elle se live fa
tiguée, elle est impatients et inac-

tive tout le long du jour et les airs

préoceupés de son mari lui font

comprendre qu'elle est loin d'être la

compagne rêvée. Elle essaie de réagir, mais
font qu'augmenter son incapacité et

A quoi tient son malheur? A
écoulées, lui aprortant de nouveaux

devoirs, Madame Loiselle a-t-eile su conserver la vigueur et la santé dont
toute mère de famille a besoin pour faire honneur à sa tiche? Ele

méprise entièrement les fatigues. le manque C'appétit, la faiblesse dont

elle est victime.

Hi n'est ni charme, ni juunesse, ni plaisir de vivre sans la santé et
quand cette dernière est affectée par des malaises tels que : feibleese,
pêleur, manque d'appétit, douleurs de dos, de reins, périodes douloureuses
ou irrégulidres, troubles internes ossentollement féminins (symptômes ou
conséquences de l'ANEMIE), !! faut soigner le sang . . . en prenant lea

bonnes PILULES ROUGES. Dès les premières boîtes, l'appétit revient,
les forces augmentent, vous avez plus d'entrain et plus de vie. Depuis

près de 50 ans, ce bon tonique a aidé des milliers de jeunes filles ou de
femmes ; pourquoi ne vous aideraitil pas vous aussi? Commences sans
mad votre traliement aux bonnes PILULES ROUGES ot ECONOCMUER
om on achetent trois boltes 3 la fois.

Par ]a poste: 50c Ia bolte ou 3, $1.28.

PILULES ROUCES
pour les Femmes Piles ot Faibles ces, visites ou assistance aux fu-

| nérailies. A tows un cordtat merci.
@» -Climiges FRANCO Américaine Limitée, 1900, res Denia. Mental
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EXPOSITION DU
FERMIERES DE SAINT-EUSEBE

 

L'exposition du Cercle des Dames Fer-
mières à été tenu à St-Eusèbe et a rem-
porté un véritable succès. Voici la lis-
te des heureuses gagnantes de prix.

Pièce de lin : ler prix, Mile Lucia Du-
bé; 2ème prix, Mme Samuel Fortin;
3ème prix, Mme Albert Fortin.

Serviettes de lin : 1er prix, Mile Lucia
Dubé; 2ème prix,
Sac à ouvrage : ler prix, Mlle Lucia

Dubé; 2ème prix, Mme Samuel Fortin;
2ème prix, Mme Amédée Lacasse.

Couvre-lit de catalogne : 1er
Mme Baptiste Noiet; 3ème prix,

rix,

Fortin.
Catalogne de plancher: ‘1er

Mme Cyrice Dubé; 2ème prix, Mlle Lu-
cia Dubé; 3ème prix, Mlle Thérèse Du-
bé; 4ème prix, Mme Léandre Morneau.
Couvre-livre : ler prix, Mlle Lucia Du-

bé; 2ème prix, Mme Cyrice Dubé; 3ème
prix, Mme Albert Fortin;
Mme Samuel Fortin.
Tapis crocheté : 1er prix, Mile Lucia

Dubé.
Sous-plats : ler prix, Mlle Lucia Du-

bé; 4ème prix, Mme Samuel Fortin.
Tapis tressé : ler prix, Mme Onési-

me Dubé; 2ème prix, Mme Léandre
Morneau.
Chapeau pour dame:

Samuel Fortin; 2ème prix, Mlle Lucia
Dubé; 3ème prix, Mme Cyrice Dubé:
4ème prix, Mme Amédée Lacasse; 5ème
prix, Mme Albert Fortin.
Mouchoir de tête : 1er prix, Mlle Lu-

cla Dubé.
Echeveau de lin: ler prix,

déodat Beaulieu; 2éme prix, Mme Sa-
muel Fortin; 3éme prix, Mme Albert
Fortin; 4ème prix, Mme Amédée La-
casse.
Manteau d'automne : 2éme

Mme Samuel Fortin; 3ème prix,
Amédée Lacasse.

Gilet pour garçon : ter prix, Mme
Baptiste Nolet; 2ème prix, Mme Ca.
lixte Bossé; 3ème prix, Mme Adéodat
Beaulieu; 4ème prix, Mme Philippe
Beaulieu.
Bas courts : 1er prix, Mile Thérèse

Dubé: 2ème prix, Mme Amédée Lacas-
se: 3ème prix, Mme Léandre Morneau.
Pyjama : 1er prix, Mme Baptiste No-

let: 2ème prix, Mme Calixte Bossé; 3èm«
prix, Mme Léandre Morneau; 4ème
prix, Mme Adéodat Beaulieu.

Gilet de lit: Ter prix, Mme Philippe
Beaulieu; 2ème prix, Mme Adéodat
Beaulieu; 3ème prix, Mlle Thérèse Du-
bé; 4ème prix, Mme Amédée Lacasse.
Jupon combinaison : ler prix, Mme

Baptiste Nolet; 2eme prix, Mile Thérè-

4ème prix,

ter prix,

Mme A-

prix,
Mme

se Dubé; 3éme prix, Mme Philippe
Beaulieu; 4ème prix, Mme Adéodat
Beaulieu.
Jouet : ler prix, Mme Philippe Beau-

tieu; 2ème prix, Mme Cyrice Dubé; 3ème
prix, Mme Amédée Lacasse; 4ème prix,
Mile Lucia Dubé.
Coussin : ler prix. Mme Paul Lan.

glois; 2ème prix, Mme Samuel Fortin;
3ème prix, Mile Thérèse Dubé; deme
prix, Mme Baptiste Nolet. ;

Gilet pour fillette : ler prix, Mme
Samuel Fortin: 2ème prix. Mme Philip-
pe Morin; 3ème prix, Mme Baptiste
Nolet; 4ème prix, Mme Léandre Mor-
neau.
Culotton : ler prix, Mme Adéodat

Beaulieu; 2ème prix, Mme Baptiste No-
let; 3ème prix, Mme Samuel Fortin;
seme prix, Mme Amédée Lacsse.
Manteau pour filiette : Ter prix, Mme

Léandre Morneau: 2ème prix, Mme Phi-
fippe Morin; 3ème prix. Mme Calixte
Bossé; 4ème prix, Mme Baptiste Nolet.
Couvre-lit de bébé : ler prix, Mie Lu-

cia Dubé; 2ème prix, Mlle Thérèse Du-
bé; 3ème prix, Mme Léandre Morneau;
4ème prix, Mme Onésime Dubé.
Chemise pour homme : 1er prix, Mme

Adéodat Beulieu: 2ème prix, Mme Léan-
- dre Morneau; 3ème prix, Mme Onésime
Dubé; 4ème prix, Mme Baptiste Nolet,
Robe de bébé : 1er prix, Mme Baptis-

te Nolet; 2ème prix, Mme Adéodat
Beaulieu; 3ème prix, Mme Calixte Bos-
sé: 4ème prix, Mme Léandre Morneau.

Pièce de mackinaw : ler prix. Mme
Philippe Morin: 2ème prix. Mme Samuel
Fortin; 3ème prix, Mme Albert Fortin.
 

      

 

Wie f
Fabrication ë
canadienne

Mme Cyrice Dubé.

me
Paul Langlois; 4éme prix, Mme Samuei

prix,

Mme

| À vendre

CERCLE DES : ;

Couverture de laine : ier prix, Mile
Thérèse Dubé; 2ème prix, Mme Baptis-
te Nolet; 3ème prix, Mme François Pel-
terin; 4ème prix, Mme Cyrice Dubé.
Taies d'oreillers : 1er prix, Mme Bap.

tiste Nolet; 2ème prix, Mme Amédée
Laçasse; 3ème prix, Mme Onésime Du-
bé; 4ème prix, Mme François Pellerin.

ART CULINAIRE
Pain : ter prix, Mme François Pel-

lerin; 2ème prix, Mme Cyrice Dubé;
3ème prix, Mme Onésime Dubé; 4ème
prix, Mme Philippe Morin.
Gâteau roulé : 1er prix, Mme Charles

Bossé; 2ème prix, Mme Baptiste No-
let; 3ème prix, Mme Léandre Morneau;
4ème prix, Mme Calixte Bossé.

Biscuits secs : ler prix, Mme Adéo-
dat Beaulieu: 2ème prix, Mlle Lucia
Dubé; 3ème prix, Mme Cyrice Dubé;
sème prix, Mme Charles Bossé.
Beignes : ler prix, Mme Onésime Du-

bé; 2ème prix, Mile Lucia Dubé; 3ème
prix, Mme Jos. Thériault; 4ème prix,
Mme Charles Bossé.
Conserve de pommes : ler prix, Mme

Philippe Morin; 2ème prix, Mme Adéo-
dat Beaulieu; 3ème prix, Mme Samuel
Fortin; 4ème prix, Mme Philippe Beau-
lieu.
Conserve de porc: ler prix, Mme

Baptiste Nolet; 2ème prix, Mme Onési-
me Dubé; 3ème prix, Mme Amédée La-
casse; 4ème prix, Mme Jos, Thériuit.
Bouquet de fleurs variées : ler prix.

Mme François Pelrerin; 2ème prix, Mme

Paul Langlois; 3ème prix, Mme Samuel

Fortin; 4ème prix, Mlle Lucia Dubé.  LEGUMES
Betteraves : ler prix, Mme Bap.

tiste Nolet; 2éme prix, Mme Léan-

dre Morneau; 3ème prix. Mme Fran-

gois Pellerin: 4ème prix, Mme Calix--

te Bossé. ;
Carottes : ler prix, Mme Baptiste,

Nolet; 2ème prix, Mme Paul Langlois;

3ème prix, Mme François Pellerin; 4ème|
prix, Mme Léandre Morneau. '
Choux d'hiver : ler prix, Mme Bap-

tiste Nolet. i
Choux de Siam:

tiste Nolet; 2éme prix,
Dubé. ,
Choux fleur : ler prix, Mme Baptis.

te Nolet; 2ème prix, Mme Onésime Du-|
bé, !
Concombres : ler prix, Mme Léandre

Morneau; 2ème prix, Mme Paul Lan-"
glois; 3ème prix, Mile Thérèse Dubé:
4ème prix, Mme Philippe Beaulieu, :
Oignons : ler prix, Mme Francois Pel. |

ferin; 2éme prix, Mme Paul Langlois:
3ème prix, Mme Onésime Dubé; 4ème
prix, Mme Baptiste Nolet.

Salsifis : 1er prix, Mme Onésime Du-
bé; 2ème prix, Mme Samuel Fortis:
3ème prix, Mme Calixte Bossé: deme
prix, Mme Albert Fortin. ]
Panais : ler prix, Mme Calixte Bossé.;
Tomates : ler prix, Mme Léandre |

Morneau; 2ème prix, Mme Paul ban.
glois; 3ème prix, Mme Onésime Dubé;
sème prix, Mme Amédée Lacasse.

Céleri : ter prix, Mme Calixte Bossé:
2ème prix, Mme François Pellerin.

Haricots-beurre : Ter prix, Mme Paul
Langlois; 2ème prix, Mme Calixte Bos-,
sé: 3ème prix, Mme Onésime Dubé: 4ème:
prix, Mme Léandre Morneau.

|
ier prix, Mme Bap-!

Mme Onésime

 
 

Squateck 

    

Baptémes—
Le 40 août, Isidoré, To den

tant de M. «€ Mme Alfred Moron
(Bernudetie Béeauliru rorradin
murraît M +1 Mn Thor Vu
rin !

Poe 21 aon, Georee--Tleari, on

funt de M et Mn Cléaplhiis Mo] er
chaud Albertine Thibauitr Put ;
rain et imarriim Mo eave Xi |
chaud, oncle dd 5 ' Min
Vies Lévesque. o ut Vand
Le 2 septembre, Mari, tete |

Ftiennette, entanr de Moor Mine |
Svivio Pellvitior Marin dt onit ne |

Parrain +1 marraine M + Man |
simon Pelletier, onele or nn ob Ï
l'entant |

Le 5 sept-mhrs Mave bod ti
fant de M et Mme TOP epee
cAurore Castongpiiev! Ploaoveain à !

Harriet OM 6 Maps Ratetmenr Bo

{ bichaud, grands paren. di su

rant,
De 6 septhomios Mers Caan

LGhistaine, enfaid de Met ne Ho
feo Pelletier  tAntoine! Bou ;
chery Parvain 0 marron M |
Mune Appolinaive One lies vie te 0

rante de Penfant, |
Le 7 =uptembre. Regn -

(de M et Mme Georges

|'(Pautiette Morin) Parrain © nent
‘raine : M, et Mm- Wilfrid Marin
| grands parents de l'enfan:
i Le 15 septembre. Alvin, Ldopnid

enfant de M Mme Laurent (i
«Marie-Louise Leck
ef marraine © Moe Mane
Bourgoin, ond! Tan +

fant. ;
Notes locales—

Mites Vivienne Peau
Roy nous ont quittés pour

dre leurs études à Een.
de Ste-Ross du Dégele.

MM. Jean-Charles Branuli-n,
pald Michaud, Armand Dubé |
Paulin Chouinard sont repartis w- |
pros deux mols de vacaness, pon

le Séminaire de Rimouski. |
M. Conrad Damboize, de 1.5

ne, en visite 4 Sguateck ches
parents.

M. Cyrille l.celere nour a quil-
tés pour aller suivre son vours à
l'Ecole Normale Laval de Québec
Promotion.— ;

Le sergent de section C1 Dam: |
boise, de Sguitteck vient d'Étre pro- |
mu au grade de Séergent-Major Le;
Sergent-Major Damhoise 61 |
Angleterre depuis février 1944 Nos!
félicitations à re brave avisteur. ;

oi   

fl. ven

 

Fist
repron

Nec tniude
  

Fe

11

 

Moulin à coudre en parfaite con.
dition, S'adresser à RAOÛE GE VY,!
Notre-Dame du Portage, i
19-20-21.22-p.-p. |
 

-Encouragez-
nos Annonceurs 

Tori dons,

| ài 11

 

DUR TRAVAIL...

 DOUBLEZ vorre tvercm:

  

ment de PILULES MORO . . ° ’

Témoin (Sign—F, A

Pilules Moro par îa poste: 30e ln boîte ou 8, 91.25.

PILULES MORO
Cle Chimique FRANCO Américaine Limitée, 1568, rue Bi-Danis, Montréal

4

 

contre les fatigues causées
par le surmenage. Aidez
votre organisme à conserver
sa force et son endurance.

Prenez les PILULES MORO :
elles vous seront d’un grand
secours dans les cas de:

manque de force, perte d'ap-

pétit, fatigue habituelle, ner
vosité, douleurs de dos ou de
reins dues à l'épuisement.

“Tai travaillé fort et J'ai été exposé au mauvais temps durant plusieurs

années. Petit A petit, Je m'aporçus que mes forces déclinaient les jour

nées me paralssaient plus longues et mon travail plus difficile à accomplir.

Les douleurs aux reîns me fatiguatent beaucoup ot ce mal augmentait d'une

semaine à l'autre. Un ami me dit un Jour:
MORO,tu vas voir si c'est bon’, En effet, j'en al fait usage et J'ai consta-
té moi-même l'efficacité des PILULES MORO; mes forces augmentalent
et mon mal de reins s’en allait . . . Je me suis rétabli avec un bon tralie-

re EE ES

 

Vous ne pouves lutter SEUL Bornage — Subdivision

ARPENTAGES

ROLAND CHAMBERLAND
ARPENTEUR GEOMETRE - INGENIEUR FORESTIER

— Description technique

Inventaire forestier.

28, rue de la Cour En fuce du l’alais de Justice.

Boîte Postale 101

Tél. 155

RIVIÈRE-DU-LOUP.

 

 

PP

Dr D. SAINDON
Médecin - Chirurgien

à l'Hôpital

—

BUREAU:-

136 RUE LAFONTAINE

RIVIERE-DU-LOUP, CENTRE.

TEL. 145
“Prends donc des PILULES

 

Dr A. Couturier
Médocin-Chirurgien

 

——
QUESES ?. Q

BUREAU: .

2a4P.M. - 6}à8P.M.
Dimauche excepté

Spécialité : UROLOGIE
(Muladies des reins et de la vessie).

Forage de la prostate

Tél. 4103 St-Ludger
Rivière-du-Loup. 

 

| Propriété à vendre
Propriété à vendre, située au No

26 rue Jarvis. à sSt-Ludger. Maison
à trois étages, comprenant cuisine,
salle à manger, boudoir. salon dou-
ble,
bre de toilette,

huit chambres à coucher, cham-
Grande cave en ci-

nent, munie d'Une fournaise à eau
chaude, avec système de souffleur.
Pour meilleurs renseignements, s’a-
dresser 8 ML, AUGUSTE FOURNIER,

21.3  
CP. 102, Mont-Joli.

À vendre
Eee bonnes

pour
chine

VUVrage

a. vent

TER
24

 
Lu

i.

int

a

Pouliche à

machines
pour fabriquer des wagons et‘

général.
pour ouvrage de forge à ves-

“dre à d'execltentes conditions, Cau-
maladie.

“adresser au bureau du

Fou dt de

peur trotter Y A0,
Sol voiture, awenn

this en tour tenips,
EDMOND GAMACHE,
SC, Fdriund<tou, NB.

ll

On demande
1

et oatil-

Aussi ma.

Pour in- |

À
pr

vendre

trés bonne
infirmité, vi-

s ‘adresser à
G3 Queen's

 

On druinde une jeune fille dé- |
ircoit ivre un cours de couture.

floor radu pour quelques servi-
ceeds À la maison, S'adresser|
à MELLE MARIA LAVOIE, Rivière.

Verte,

Lin

A vendre
Ford Vox, modile 1938. © noir,

quacre portes, en parfaite  condi-
tion, 37,600 nilles,  S'adresser à
EDMOND GAMACHE, 63 Queen's
Street Edmandston, N.-B.

“lip

A vendre
di vendre:

rugnes, postiches,

m'octcupe nussi
cheveux, Une
cide. Sadresser

  

  

de

pompadours, per-
tresses,
tout travail de

visite sera appré-
à MME GEORGES

| CHAMBERLAND,
“St-Ludger,

12

ete. Je

rec Jarvis,

 

si sevret

jainèmne,

mod

roudre

21 2e-p.

Je suis

le cuir.

20-21-p.

aussi fucDoment que le lièvre.
pour faire la drogue soi-

Méthode gurantie.
EDMOND MORNEAU, culti-

vateur, St-lusèbe, Co, Téa… PP. Q.

VIS;
 

acheteur Q'um moulin à
re S'adresser à

DICKNER, Chemin du Lac,

20.21.2220,

- p

Trappeurs, attention!
Poux $10.00 j'enverrat le secret |

;pOnr capturer le renard au piège

Aus-

Ecrivez

 

JOS,

Y main-d'oeuvre.

î

|\r remettre à OSCAR DENIS, Ste-
4 aux, ronge, entraf. |

cc]

Emploi demandé
Dans un presbytère, — Un couple

sans enfant, bien recommandé, ac-

 

 

LOUIS DUGAL

20.21-p.

Terre à vendre
Une belle terre de 6 arpents de

(Edifice de Ja
 

Tél. 168-2

  

 

ureau 139

Résidence 208

LEO BERUBE
AVOCAT

TEL: B

Bureau: 5 de la Cour
Résidence : 4 Domaine

RIVIERE-DU-LOUP

fe

MEUBLES
Réparations de meubles de
tous genres, rembourrage de
fauteuil, divans, chesterfield,

etc, ete.

Tournage et découpage.

Bpecralité:
Keparation de mstelas.

Prix ies plus bas.

R. L. LEVESQUE
f'éi, 8341 3%, Hotel de Ville

RIVIERE-DU-LOUP.

Auss: meubles à vendre.

 

    
——————t{

,

. BA, LLB.
cepterait une position dans un AVOCAT

presbytère. S’adresser A MME OS.
CAR TOUTIN, Trois-Pistoles, Qué, 2, rue de la Cour.

Pharmacie Belle)

C. P. 415

RIVIERE-DU-LOUP, P. Q.

 

 

 largeur, située duns le 2e rang de
St-Modeste, à 3 milles du village et
à 6 milles de Rivière-du-Loup. À
vendre avec ou sans rowant, Aussi
bon lot à bois situé sur le 5ème
rang, Cause de vente . muaque de

Pour informations, ‘

Maison à vendre

Très bonne maison, située à Ca-

counu, avee grand terrain pour cul-

 

Cad ross CE 4 VItR : ture. A vendre à de très bonnes

s'adresser à GEHARD LEBEL, St | conditions. Electricité, chambre de
Modeste.
21-22-23-24-p.

‘Perdue

bain au complet, garage. Pour vi-

siter, référer chez M. Willie Kirouac,

Cacounit.
 

DINS, 4350 Côte des Neiges, Mont-

. . réal 26, P. Qué.
Une roue entière avec pneu 32 Xx119.20.21-22-p.

6, pour Chevrolet, « été perdue le;
 

Pour plus amples infor-|

mations, s'adresser à JOS, DESJAR-;

M. Chs-Eugène Albert
Organiste à St-François-Xavier

Professeur d'orgue et de piano

Professeur de télégraphe.

à l’usage des Chemins de Fer

Studio: 41 rue Delâge.

Rivière-du-Loup, Station.

 

8 septembre entre Trois-Pistoles et
Ste-Rita, Si retrouvée veuillez À vendre

Un moteur pouvant sc poser dans

un Dodge où un De Soto 1937. à8,

39. à vendre. En bonne condition,

S'adresser à HENRI CHENARD,

garagiste, rue St-Honoré, Rivière-

 

Rita.
20-21-22-22-p,
 

Terre à vendre
arpents

 

Térre de 4 sur 45 dd» du-Joup, Station.

long, avee Dâtisses dessus construi-| 17 J. n, 0.
tes, Kau dle chantepleure dans tou-

tes les bâtis-es, Ayant beaucoup de
bois de contruction et de chauffa-
ge. Aussi 11 vurhe<, 3 chevanx, 17

Mmonfons et 10 cochons, Presque tou-

Hommesfemmes,passés
40 ans! Usés, Vieillis ?

 

 tes des vaches canadiennes ainsi Cherchez-vous ume Vitalité Normale?
que tout je roulant neuf et au JousentesvousSoolfatigué,vieuxavantréee
complet. Pour plus de renscigne. Lants souvent précieux entre 30 et 40 ans: fer, Cali

’ ; : ; , vitamine B:. Vous aide à retrouver
{ments s'adresser à RAOÛL GUAY, e vitalité d'essai de

lettes toniques

§

Notre-Dame du Portage, BEIaionTo
19-20_21-23-p.-p.

 

 

Orange

Cream Soda

Dry Ginger Ale

Eau Minérale

Club Soda   

 

Methot & Gagné Enr,
RIVIERE-DU-LOUP 

 

   
 

    Dr CAMILLE LÉVEILLÉ
MÉDECIN VÉTÉRINAIRE

 

oT =

À
t
w

28", rue Lafontaine

En face du “Saint-Laurent”

Tél. 423 : Jour et Nuit

ä.
k
r , RIVIERE-DU-LOUP.
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VERRERIE!
te

 

 

; Les ustensiles de verre en Pyrex ou autres, rem-

placent avantageusement ceux d’aluminium et de gra-

nit que l’on ne peut se procurer actuellement,

Nous gardons un assortiment complet dans les li-

gnes de Pyrex, Glassbake, Silex, Cory, ainsi que dans

les verres ,gobelets, tasses, plateaux, etc.

Visitez nos étalages dans ces lignes.

Arthur-L. Pelletier, Enrg.
QUINCAILLERIN

127 rue Lafontaine, Rivière-du-Loup, Station.
Le Magasin qui sert sa nombreuse clientèle depuis Quarante Ans. 

Corsets “Spencer”
Nous créons un dessin spécial

pour vous. Démonstration gratuite
à domicile. Votre corset gardera sa
forme tant qu'il durera. Tous gen-
res de corsets, ceintures pour da-

fines, hommes et enfants, brassières,
corsets-supports orthopédiques, ma-
ternité, chirurgicaux, ete. MME
MAURICE GIRARD (Rose-Aimée
d'Anjou), 183 Lafontaine, TéL

2983.
10 j. n.

Terres à vendre
Plusieurs pelles terres à vendre

dans le village de St-Hubert et les
alentours; aussi le long du Chemin
Taché, dans St-Cyprien et St-Jean-
de-Dieu et le long du Chemin du
Lac Témiscouata. Plusieurs de ces
terres sont avec roulant, à vendre
à sacrifice. Pour prix et condi-
tions, s'adresser à ALFRED SAIN-
DON, St-Modeste, qui s'engage à
conduire gratuitement les ache-
teurs sérieux, Téléphone 716-6.

o.
 

 

Terres a vendre
J'ai à vendre plusieurs belles

terres situées dans les paroisses
suivantes : Packington, Les Etroits,
St.Juste du Lac, St-Eusèbe, Ste-Ro-
se du Dégelé, Notre-Dame du Lac,
Cabano, Biencourt, Lac des Aigles,
St-Louis, St-Elzéar, St-Honoré, St-
Hubert et au Nouveau-Brunswick.
Plusieurs de ces terres sont à ven-
dre avec le roulant et d’autres sans
roulant, A vendre à sacrifice.
Pour prix et conditions, s’adresser

bano, qui s’engage à conduire gra-
tuitement les acheteurs sérieux.

17-26-p.

 

à NAPOLEON LETOURNEAU, Ca-

 

DOUGET & GENDRON Enr.
COURTIERS D'ASSURANCES

Incendie - Garantie - Vie - Accidents

5 rue de la Cour, Rivière-du-Loup
TEL 832
—

CARTES D'AFFAIRES
 

Dr Antonio Paradis
CHIRURGIE

Rayon X à l'Hôpital

Casgrain & Lizotte
AVOCATS & PROCUREURS

7, rue de la Cour.

RIVIERE-DU-LOUP.
 

Bureau à 2 heures p. m.
Tous les jours,

Dimanche excepté.

RIVIERE-DU.LOUP, Centre.

Téléphone : 188.

 

Léon Casgrain, C. &, M. P. P.

L.-P. Lizotte, ©. R., M. P.

UE

Léon Paradis
AVOCAT & PROCUREUR

 
Dr J. O. Benoit
MEDECIN - CHIRURGIEN

29, rue Lafontaine.

RIVIEIE-DU-LOUP, Ststion

t
§

à
 

2, rue de la Cour.

 Opérations à l’Hôpital.

Bureau : 2 à 6 heures p m.

6 à 8 heures p m

Rue de l'Eglise,

RIVIERE-DU-LOUP.

emereee

 

 

Horace Cimon
AVOCAT

Dr J. A. Darisse
8, rue Beaubien

Téléphone : 57

  

RIVIERE-DU-LOUP, 16. rue de ‘’Eglise
HEURES DE BUREAU: RIVIERE-DU-LOUP
> haà4 Lpm ’
6% h. à 84 h. p. m. Téléphone : 2652 

 

 

Dr H. Provencher
CHIRURGIEN-DENTISTE

rd
Qt 141 péLesse”

psCHIRURGIEN DENTISTE  

 

106 LA FONTAINE

Bureau 1

162, rue Lafontaine.

RIVIERE-DU-LOUP, Centre.

“EE

TE. 284

  Rivière-du-Loup

B. P. 122 T6 : 8034

Dr L. Pelletier
CHIRURGIEN-DENTISTE

C. P. 8

C. R. Anctil
ASSURANCES GENERALES

Feu, Vie, Automobdiles,

831, rue Lafontaine. Accidents, Maladie, Kte.
RIVIERE-DU-LOUP, Station.

RIVIERE-DU-LOUP, 89, rue Lafontaine.    
 

Lucien Bédard
NOTAIRE

SYNDIC LICENCIÉ
Case Postale 190 Téléphone 3

4, rue de la Cour Rivière-du-Loup, P. Q.

  

      

     
    
   

Bureau: 286
Residence: 3532

Caster Postal: 7 Telephone {

   
DAVID E. RIOUX

AVOCAT ET PROCUREUR

65, rue Lafontaine, Edifice Levasseur,

RIVIERE-DU-LOUP, STATION,

J. B. LAVOIE,L. L. L.
AVOCAT

 

A vendre
bonne maison

JEANNE BEAULIEU, Biencourt.
18.19-20-21-p.

RIVIERE-DU-LOUP

Très avec eau Bureau : 809 Lafontaine
courante, à vendre à d'excellentes (Ancien restaurant L'Ofsean Bien)
conditions. S'adresser à MLLE Résidence : 20 Iberville

 

 

Trappeurs Attention !
 

thode garantie.
BERUBE, St-Alexandre, Co. Kam.
No 15 — 15 av. 45

Secret pour capturer des renards
aux pièges, l'automne ou l'hiver. Mé-

S'adresser à LOUIS

     

 

Dr J. E. PELLETIER, Spécialiste
De I’Hotel-Dieu de Québec.

YEUX, OREILLES, NEZ, GORGE.
Bureau à la Rivière-du-Loup, 9

 

Encouragez nos Annonceurs
au No. 329, rue Lafontaine,

le premier samedi et le troisième samedi
 

Impôt sur le revenu

Henri Pettigrew, BS.C.
VERIFICATEUR

Rapport de l’impôt sur le revenu

Vérification municipale et scolaire

48 rue Fraser Tél. : 8884
RIVIERE-DU-LOUP.

 

 

Académie Commerciale
BEAULIEU

RIV.-DU-LOUP

Académie bilingue et privée
acceptée par le Département de
l’Instruction publique; classe
Qui depuis 11 ans est sous la di-
rection du Prof, J..B. Beau.
Heu, possédant diplôme supé-
rieur d'enseignement de I'E, N.
Lavs! de Québee ,certificat de
“French 6” and “Public Spea-
king 8 10” du Haryard Univer-
sity, Cambridge, Mass.

260, rue Lafontaine Tél. 8804

Pour informations, 9 à 4 hrs. 

de chaque mois.
Opérations à l'Hôpital.

Téléphone 3084

 

           
BLAISE FOURNIER ea. LLs.

AVOCAT - PROCUREUR

EDIFIGE BANQUE PROVINCIALE
319 Lafontaine

——emnes

Bureau à Notre-Dame-du-Lac tous les samedis    
 

Pour vos impressions de toutes sortes
adressez-vous à, "

L’Imprimerie “Le Saint-Laureat”   Rivière-de-Leup, P,Q
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Qualité Première

THÉ

DALADA
La marque reconnue depuis 50 ans pour sa

saveur délicieuse.

Les météorologistes canadiens ont
aussi décidé du sor t de l’Europe
 

Au cours des temps anciens, les
chefs d’état et les généraux de-
mandaient aux sorciers et aux de-
vins de les assister dans leurs com-
ats et de rendre lea conditions fa-

es.
s de l'invasion du continent

péen par les troupes alliées, les
météorologistes canadiens et bri-
tanniques ont un peu joué le rôle
de ces devins. 11 s'agissait de four-
nir aux autorités militaires des Na-
tions-Unies des pronostics sur la
température afin de décider du jour
et de l’heure les plus favorables à
l'invasion.

Ce ne fut qu’à l’époque de la
deuxième guerre mondiale que des
hommes ont pu interpréter d’une
manière scientifique les signes at-
mosphériques au bénéfice de la
stratégie militaire, Durant ces qua-
tre années, On à recueilli plus de
renseignements météorologiques que
durant les dernières quinze ou vingt
années, Lorsque se fit l’invasion
de la Sicile, On savait même la hau-
teur des vagues que devraient af-
fronter les péniches de débarque-
ment.
Au début de la guerre, des grou-

pes d’Allemands isolés étaient ins-
tallés sur les côtes du Groenland
et de l'Islande, De ces avant-pos-
tes, ils fournirent aux autorités mi-
litaires d’Allemagne des renseigne-
ments précieux sur la températu-
re probable de chaque jour dans
YOuest de l'Europe. Les condi-
tions atmosphériques se déplacent
de l'ouest à l'est, atteignent l’An-
gleterre avant le reste de l’Europe.
Aujourd'hui, le haut commande-
ment nazi n’a plus aucun rensei-
gnement sur la température proba-
ble.

La radiosonde, inventée au bu-
reau-chef du service météorologi-
que du Canada, a servi aux météo-
rologistes pour leurs pronostics a-

vant l'invasion.
divers instruments et d'un petit
apparell de radio émetteur auto-
matique. Cet instrument est empor-
té à cinquante mille pieds d'altitu-
de par un ballon rempli de gaz. Les
vibrations qu’il émet dénotent la
pression de l'air, la température et
l’humidité des régions supérieures
de l’atmosphère qu'il traverse, La
radiosonde monte à une vitesse de

tes les quinze secondes émet un si-

Elle se compose de, 
mille pieds à la minute et à tou-,

; chauffer.

On admire une
tenue impeccable
On recommande aux femmes de

prendre le plus grand soin de
leurs vêtements. Beaucoup de mes-
sieurs regardent avec admiration
une femme bien mise mais ne se
doutent pas que, chez eux aussi,
nous admirons une tenue impecca-

e.
Les vêtements masculins doivent

donc être l'objet d’un soin parti-
eulier. Un complet brossé fré-
quemment non seulement durera
plus longtemps, car la poussière
s'ineruste dans les tissus et en af-
faiblit les fibres, mais conservera
indéfiniment sa fraîcheur, Au lieu
de déposer son manteau sur une
chaise, i] est bon de le suspendre

 

‘Avec soin sur un porte-habits, ce
qui évitera beaucoup de pressage,

Les taches sont beaucoup plus
faciles à enlever si on s’en occupe
immédiatement, Autrement, elles
pénètrent le tissu et il faut alors
recourir au nettoyeur, Presser un
complet avant d'enlever ces taches
ne ferait que les incruster davanta-
ge et peut être sera-t-il en suite
impossible de les faire disparaître.
Si on presse un complet 4 1a maison,
on aura soin de se servir d’un lin-
ge réellement humide pour éviter
de rendre le tissus luisant et de le

gnal. Un opérateur resté sur le! Les tailleurs font aussi remar-

met par radio au poste central de est aussi nuisible au complet que
sol l’interprète, le codifie et le trans- | quer qu’un nettoyage trop fréquent,

réception, Les conditions atmos-
phériques connues ainsi et par quel-
ques autres moyens sont révélées
au jour le jour aux bureaux mété-
orologiques centraux par l'entre-
mise du télégraphe imprimeur, du
télétype et du téléphone. Au moyen
de ces renseignements sur la pres-
sion de l'air, la direction et la vi-
tesse des vents, la formation des
nuages, etc, les météorologistes
fondent leurs prédictions. Ils peu-
vent ainsi prédire six heures, dou-
ze et même vingt-quatre heures à
l'avance l’exacte température qu’il
fera,
De nos jours où l’aviation joue

un rôle d’une ampleur qui dépasse
même l'imagination ,on comprend
facilement que ces renseignements
sont d'une importance capitale au
succès de la stratégie militaire.

. 8.
 

A vendre
Bicycle modèle 74, 1941, à ven-

dre. En parfaite condition, S’a-
dresser au GARAGE LEFRANCOIS.

| 21-22-23-24-p.,

  
 

Encouragez nos Annonceurs
 

    Beurrerie de
L. P. BELANGER, prop.

St-Alexandre

    

    
  

 

EXIGEZ TOUJOURS

LE BEURRE DE LA

BEURRERIE DE ST-ALEXANDRE.

DE VOTRE EPICIER

 

Cuisinière et fille de table

demandées
On demande une cuisinière d’expérience pour le

début de septembre. Gros salaire. Aussi fille de ta-
ble demandée immédiatement,

S’adresser a

L’HOTEL VICTORIA
Rivière-du-Loup, Station.

Cette annonce est autorisée par le Bureau du Ser-

vice Sélectif National.

  
   

    
   

    

    

  

 

 
  

   
 

 

 

 

 

PAS DE LETTRES
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Au Canada, 

>

pas assez de nettoyage.

Le Recueil
DE SEPTEMBRE

 

 

Que savez-vous des insectes mu-
siciens? de la grande murallle de
Chine? des merveilles du Nord ca-
nadien? des moteurs Diesel? du blé
vivace? Voilà autant de questions,
entre milie, auxquelles le “RE-
CUEIL” de septembre vous apporte
la réponse, Vous qui aimez la lec-
ture pour la documentation et le
plaisir qu’elle apporte, vous lirez
avec intérêt les articles qui suivent:
La France invente, l'Allemagne ap-
plique, condensé de ‘Pour la Vic-
toire’; L'homme dans un million
d'années, de “Mankind So Far”; La
charrue tuera-t-elle l'’agriculture*
de “La Revue Populaire”; L'atten-
tat contre l’Université de Stras-
bourg, du ‘Journal de Genève”;
La grande muraille de Chine, du
“Documentaire’’; Etrange compor-
tement des insectes musiciens, de
‘Science Forum’; Les merveilles
du Nord canadien, du “Bulletin de
la Banque Royale”; Le palais de
cristal de Londres, du “Devoir”;
Le passage du Rubicon, de l'‘“Bd-
monton Journal”; Quel parti pou-
vons-nous tirer des avions-fusées?
du “Star’’; L’imitation et la créa-
tion en littérature, du “Bulletin des
Etudes Françaises”; L'avenir du
moteur Diesel, du *Détaillant”;
Quelques trucs de la guerre moder-

ne, du “Montreal Star’; Les ma-
riages entre étrangers posent de
cuisants problèmes, de la “Gazette”;
La destruction des monuments ita-
liens est-elle nécessaire? de la ‘‘Re-
vue Dominicaine”; La théorie ato-
mique de la conservation de l’éner-
gie, d’“Endeavour”; Le blé vivace,
création russe, de la “Gazette” et
enfin, un résumé du captivant ou-
vrage de M. Jean-Louis Gagnon
“Vent du Large”. Avec ses 100 pa-
ges bourrées de faits, d’apercus,
d'opinions du plus haut intérêt, ‘Le
Recueil” ne se vend que 25c dans
tous les dépôts de journaux. Abon-
nement d’un an $3 en s'adressant à
C. P. 100, Station “B’’, Québec.

cette semaine
L'industrie canadienne commen-

ce à donner quelques précisions sur
sa contribution à la guerre. Chez

“les alliés, le Canada fait très belle

 

NON?ALORS, CA REGLE
LE CAS,QUAND IL SE DECIDERA
A M'ECRIRE, J'EN FERAI
AUTANT. À L'AVENIR,CE SERA
LETTRE POUR LETTRE! fr

’

“LE SAINT-LAURENT”, 26 SEPTEMBRE 1944

hawa, par Robert McLaughlin et quelques employés (en haut).

se est sortie la General Motors of Canada.

le plus rapide du monde,

pagnie depuis 1898, et Fred Branton (au centre), employé depuis  

15e anniversaire de l’entreprise McLauchlin-G. M.
EANREA

Ta McLaughlin Carriage Works a été fondée, il y a 75 ans cette semaine, à Euniskillen, près d'Os-

De cette entreprise villagcoi-

De vieux carrossiers appliquent maintenant leur dex-

térité à la production des fuselages en bois contre-plaqué gue GM fabrique pour le boimbardier

(En bas) on voit ici, en train d'ajuster le revêtement du fameux Mos-

quito, KE, J. James (à gauche) et William J. Drew (à droite), tous deux au service de ki cont-

1903.

 

figure dans ce domaine comme en
tant d’autres, comme pour sa con-
"tribution en hommes et en vivres.
| Voici qu'on révèle queques chiffres
d’une grande éloquence. Ainsi on
‘vient d’annoncer qu’il s’est fabri- | BLESSES PAR LA

, qué au pays exactement 100,000,000
de projectiles lourds, Cent millions | 30,000 morts et 9 essés
de bombes et d’obus! Quantité suf- 000 morts et 90,000 blessés,

tel est le bilan de nos pertes par la

 

fisante, de l'opinion des experts, |! ;2 ; ; ; !,fubereulose depuis le début de la
| pour raser tout ce qui se tient de guerre, Ce chiffre effarant, liste
; bout en Allemagne, si tous ces pro-
jectiles étaient tombés sur le seul Plus tragique que toutes celles que

; : x ; nous ont apportées les communi-
‘Hitler. Aux usines Cher- ; ; ,

«Pays d er ux u | qués. Dieu sait pourtant s'il en est |; rier, à St-Paul 'Ermite, — les plus | < à ec nd in |
grandes usines de munitions du Ca-{ ‘OMbé. de jeunes - Canadiens, à
nada et que dirigent les Defence | Hong-Kong, en Sicile, en Italie et
Industries Limited — on a fêté cet °" Normandie, Silencieusement le
événement en rendant un grand bacille de Koch à creusé plus de

hommage aux ouvriers du pays. Une
usine montiréalaise, les Canadian
Propellers Limited, célèbre la fa-

 

mi avait accumulés. Cette supé-

brication de sa 10,000ème hélice, riorité par la quantité comme par

d'avion. On fêtera sous peu Ajla qualité révèle en outre la supé-
riorité de la liberté sur l'esclavage,
de l’ouvrier des démocraties sur ce-

Toronto la fabrication du 1,090ème
vaisseau de guerre,

‘ ; ; ; lui des dictatures.
Ce conflit démontre clairement

que dans les guerres mécanisées Demain, l'industrie entreprendra

modernes le gagnant est le plus| de reconstruire ce que ln guerre à

J’esclavage lui a imposé de détrui-
re. L’UNRRA, administration de
secours et de reconstruction des Na-
tions Unies, vient de tracer un pro-
gramme immense au cours de su
réunion à Montréal. Ii faudra re-
vêtir, vebâtir, réétablir ces malheu-

ré depuis longtemps. mais bien! reuses nations cruellement frap-

moins pourvu. Pour atteindre de’ pées. A oeuvre de guerre succè-

tels résuliats, au Canada comme dera l'oeuvre de paix. L'industrie

chez ses alliés, il a failu immensé- {du Canada nidera le monde À éta- ;

ment de matières premières. On| blir une paix solide et durable, |

à su aussi très habilement et très, comme elle aura aidé à obtenir Ja |

rapidement en tirer des produits | Victoire, Qui oserait maintenant

finis supérieurs à ceux que l'enne- douter de l'avenir?

UN

{if QUELLE NATTEND

A") PAS QUE J'ECRIVE
LE PREMIER?

puissant fabricant de produits fi-|
nis en métal. Les Alliés ont puisé ‘
dans Jes richesses de leurs sous-sols|
et mis leurs industries sur un for-
midable pied de guerre. Ils l’em-
portent sur un ennemi bien pres
d’être victorieux parce que prépa-
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ECRIVEZ- LEUR
REGULIEREMENT
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      T NATIONAL DE GUERRE
  

, 90 MILLE
TUBERCULOSE

vides dans les familles
nous que les hombes,

et les grenades.

 

de chez
les torpifles

Le bureuu fédéral de lu statisti
que vient de publier le rapport pré-

; Uiminaire dès décès par tubereulo-
se survenus au Canada en 1943
Leur nombre s'élève À 6,094 au lieu
de 5,99t en 1942, ce qui donne un

taux de 51.7 par 196,000 de popu-

lation (le taux de 1942 était de 51.-

5).

Augmentation

Mais, pendant

précédèrent
était tombé
100,006, Nous

su conserver
fensive,

légère, dira-t-ou.
lex cing années qui
hostilités, le taux
60.5 à SU 1 pur

n'avons done pas
l'avantage de lof

remarque le br G-J.

Wherrett, secrétaire de l'Assoeln-
tion canadienne antituberculeuse.

Uu examen plus détaillé de la si

tuttion n’est pas pour diminuer no

tre anxiété. Ainsi, duns sept des
nenf provinces canadlennes, la pes-
te blanche à augmenté secs ravages
l'an dernier Taux de 29 7 en Sas-
Katchewan, quand ji} était de 28,1
en 1942; taux de 37.1 en Alberta
(33.4); taux de 46.2 dans l'He du
Prince -Edouard (44,513, taux de
52.9 au Manitoba (45.51; taux de

en Colombie Britannique
.5); taux de 68.7 en Nouvelle-

Ecosse (64.13; suviout, taux de
B2.1 dans Québec (x0.3 en 1942 vi
T6 à Ia vellle de la guerre).

Deux provinces, par contre, ont
réduit notablement leur mortalité
tuberculeuse : an Manitoba, le taux
est passé de T0.9 à 48.2, soît
gain de plus de 22 points; et l'On-
tarlo à repris à ln Saskatchewan la
suprématie : taux de 26.4, le plus
bas du Dominion au lieu de 28.9,

Pourtant, les ligues antitubercu-
leuses ne se sont pas croisé les bras.
Les seules forces armnées ont radio-
graphié un million et demi de jeu-
nes hommes cof de jeunes: femmes
parmi lesquels on à trouvé environ

5,000 cas de tuberculose active.
D'autres enquêtes radiologiques, en-
treprises parmi la population civile,
ont permis de contrôler P'état pul-
monaire de centaines de milliers de
personnes, dont trois sur mille, ap-
proximativement, étaient atteintes
du fléau (les chiffres, encore ici,
varièrent suivant les provinces), Si
ce travail gigantesque n’avait pas
été accompli, nous retournions sim-
plement au chaos, alors que les con-
ditions sont restées presque nor-

males en dépit des angoisses tra-
versées, du travail dans les usines,

ate. Rappelons-nous la côte a-

brupte qu’il fallut remonter à la
suite de l'autre guerre.

30.000 morts et 90,000 blessés!
Voilà tout de même un bilan dont
le caractère tragique ne saurait
nous échapper, Pour minimiser nos
pertes sur les champs de bataille,

que de milliards nous avons dû

verser! Si nous en dépensions seu-
lement le centième pour combattre
la tuberculose, c'en serait fait de
cet ennemi héréditaire et vincible
partout où on y met le prix.

Bientôt s'ouvrira une autre cam-
pagne du Timbre de Noel. Quel
sera notre effort? Partiel ou to-
tal? Après avoir tout sacrifié
pour abattre l'Hitlérisme, laisse-
rons-nous la Tuberculose s'instal-
ler confortablement chez nous et
ruiner la paix chèrement gagnée?

—Saint-Epiphane
Baptêmes…—

Le 12 septembre, Joseph, Jean-
not, Carmel, fils de M. et Mme J.-
Marie Michaud, Parrain et mar-
raîne : M. et Mme Thomas Michaud,
grands parents de l'enfant,
Le 14 septembre, Joseph, Alfred,

Gilles, fils de M. et Mme Patrice
Bastille. Parrain et marraine : M.
Alfred Pelletier et Mile A. Pelle-
tier, oncle et cousine de l'enfant.

Logement demandé
On demande un logement de 6 à

7 appartements pour petite famille

les

de

    

 

 

 

 

tranquille. De préférence dans le
{Bas ou le centre de la ville. sa

dresser au No 16 ree Bellevue,

$1-p-p.

Hn

 

  

   

 

Coûte moins de 1°

LA CROIX-ROUGE
LES BOMBARDEM

11 est

Vages et les rulues causés par les
bombardements dans cette terrible
guerre, Une fagon d'évaluer les
désastres, c'est de compter ce qu’il
a fallu de secours pour en adoucir
les effets, Avant la guerre, per-

sonne ne s'est jamais promenéd nu
dans les villes de Grande-Lretague.
Depuis l'automne de 1940, lu Croix-
touge canadienne à distribué des
millions dus vêtements de tout gen-
re duns les cités, les villes ot
villages bumbardées des Iles
tanniques.
A des milliers de fomnies cana-

diennes qui ont travaille, sans pe
lache, dans les ateliers de ta Croix-
Rouge, lu reconnaissance du peu
ple anglais est acquise u jaman!

Les innombrables lettres de veneer
ciement, de gratitude, qui inon
dent là Maison de la Croia-Houge à
Londres sout une preuve tangible

de l'apprécintion émue de tout an
peuple éprouvé

Nous croyons qu'il sera inltéres-
sant, pour les volontaires cunadien-

nes dé lu Croix-Rouge,  d'uvoir
quelques précisions sur le maniere
dont est distribué, «en Grande-Bre
tigne, le produit de leur travail,

Un article publié duns le maga
zine de Ja Croix-Rouge et éerit par
madame Marjorie Lenuto, dircetri-

ce adjointe du Nervice des Vôote-

ments aux Civils, ep quartier géné

raul de la Croix Moure outre-tuer

nous doute à sipjet des afétuils
intéressants,

les
Bri

ce

Premicrement, ofle vous donne

une idée dé l'amplenr du projet en
nous parlant d'un jour où fe tom

bardement à londres fut quirlien
Hérenent violent, Ce jour-là. di
elle, plus de SU000 vêtements Tu
rent vinballés el distribués dons
un seul distriet de Londres, et dans
la senrdine qui suivit, Zo, 000 ari -
cles d'habillement Dare distri
buds duns toute la cité.

Le services ode Vatements aux Ci
vils de la l'roix Rouge catnidienne

à Londres csl verlsinennent un en
droit affaire Les trois salles qui
éontiennent fes véteunents se vider
el sont rempites continnellemeut

Dans la premiere saîle, = trouvent
les vétements pour les bébes et des
enfants, jusqu'à quatre uns. Dans

la seconde, les vetements pour da-
mes et pour enfants de cing ans ot

plus, enfin lu troisième chambre

contient les hubits d'hommes, fos
chaussures et la literie

Dirigeant truviol

 

10 du tout le

département, madtune Jeun Mare,

la dirécirice, s'oveupe particutière
ment dus eas de families de soldats
eunudiens résidant en Abgleterre
l'aide donnée à ces familles com
prend Vhospitalisation, des abloca-
vong «le reglement de toutes sor

tes de problèmes; c’est à Mme Mar-
ets que les aumôniers s'adressent

quand Jes weres ont besoin de lay-

elie ou (ue les solduts, hommes ou

femmes ont besoin de vètements où
de secours.,  Chague probléme est

différent. inuis urgent à résoudre.
La directrice udjoinie, madame

Legate s'occupe de remplir Loutes
les commandes reçues, et d’en fai-

Pre la distribution, et c'est à elle
qu'incomhs la tâche de la compta-
bilité des coupons de rationnement,
cor i] ne faut pas oublier que les
vêtements sont rutionnés eu An-
gleterre.

Une autre assistante coopère avec

{ Mine Marcus et est responsable du
| classement et de la correspondan-
ce des cas secourus.

Les diverses soctétés
sations de churité contribuent à
la distribution des vêtements que

Par exemple, où envoie chaque se
muine une quantité considérable de
différents vêtements aux ‘‘ussocia-
tions de secours aux familles des
soldats”, ‘des marins” el ‘des u-
{viateurs’’ qui voient elles-mêmes à
| distribuer les secours aux famil-

jles éprouvées,
| À Londres, où il y a tant de mai-
sons détruites par les bombarde-

I ments et où les cas de détresse a-
bondent, la distribution se fait par
l'entremise de la Société des Oeu-
vres de charité, et il n'est pas ra-
re qu'une famille secourue une se-
maine, soit, de nouveau, par les

| dégâts d’une bombe, complètement
dépourvue de tout, quelques jours
plus tard.

Les Services Volontaires Fémi-
; nins se chargent de la distribution
‘du linge dans toutes les autres
| parties de l'Angleterre et comme
‘les autres organisations, reçoivent
| des consignations hebdomadaires,
“régulièrement.

 

el organi- 
!: La Croix-Rouge fournit aussi des:
secours aux habitants des Ties de la
Manche: qui se sont réfugiés en
Angleterre. Nombre de ce: famil-
les sont séparées, plusieurs de leurs

par cuisson ordinaire

presque impossible à des,
esprits canadiens d'imuginer les ra-

{peu
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membres se trouvant dans les ter-

 

ritoires occupés, el elles ont tout
perdu quand elles ont dû fuir pour
ne pas être anéanties,

Les misères sont si grandes et
si nombreuses, Chacune des C.-
Rouges alliées reçoit aussi sa quo-
tité de secours, En trois jours
seutoment on emballa 1,000 trous-
seaux complets pour les réfugiés
pulonais, Alors que les conditions
étuient terribles dans l'Île de Mal-
te, en 1941, 10,000 vêtements fu-
rent envoyés pour remédier & la
rareté de l'habillement.

Depuis quelque temps, des four-
nitures sont expédiées aux Sociétés
du l'Aide aux Soldats, aux Marins
et aux Aviateurs et sur une sim-

{ple demande de sa part, chaque
épouse de soldat canadien reçoit
wie tayette pour le bébé qu’elle at-
tend, Lu Croix-Rouge donne, à

près, deux cent cinquante de
ces colis par mois,

Chaque lundi ramène une activi-
té presque fiévreuse au Service des
Vétements aux Civils, Dès le ma-
tin, les réquisitions sont envoyées
dans les divers magasins de la
Croix-Rouge, ont vers 9.30 heures
du matin, les volontaires, préposées
à l'emballage, arrivent et commen-
vent leur travail, Les unes s’oceu-
pent des luyettes, d'autres prépa-
rebt des sous-vêtements pour les
grees combattants... d'autres en-
core emballent les articles qui iront
aux fimilles bombardées, Des sol-
duts demandent des habits civils
pour un congé, des consignations
doivent être expédiées aux centres
de distribution et il en
toute lu journée... c'est un tra-
vill continnel mais combien utile!

Nous vous avons parlé des con-
ditions en Angleterre, mais avec

 

 
est ainsi

l'avance rapide de nus armées, c'est
toute la France, et la Belgique, et
tous les autres pays qui ont besoin

dé secours. La meilleure façon de
remervier la Providence, qui nous
à préservés de rant de souffrance,
est certainement de soulager ceux

qui souffrent. Chuctune des Sec-
tions de la Croix-Rouge de Ja Pro-
vince de Québec doit absolument
remplir «on quota de travail, Pour

cela U faut encore des volontaires,

des femmes gui consacrent du temps

aux atelters de charité de la Croix-
touke.

Mesdames, si vous avez le moin-
dre loisir, rendez-le utile. Que la

 

compassion et Vionour de votre pro-
chain vous guidant et vous aidiez
à vétir ceux qui sont nus, en tra-

vaillant avee la Croix-Rouge.
Nous vous attendons. . Vien-

| drez-vous aujourd’hui?

(Lisez “Le Saint-Laurent”
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MUFFINS pour AIDER
LA “REGULARITE”

Oui—en mangeant plusieurs muffins au
ALL-BRAN KELLOGG chaque jour et en
buvant beaucoup d'eau, vous pouvez
aider à prévenir la constipation due au
manque de “volume”!

MUFFINS AU ALL-BRAN KELLOGG
2 cuillers à table M tasse lait

hrs bieeetas
4 œuf y cuiller à thé sel
1 tasse Alf-Bren 214 cuillers a thé
Keliogg poudre à pâte

Bien mélanger shortening et sucre;
ajouter l'œufet bien battre. Incorporer

lait et All-Bran; laisser détremper,
Tarniser farine avec sel et poudre A

pâte. Ajouter au premier mélange,
battre seulement jusqu’à disparition de
la farine. Emplir aux 2/3 lèchefrites
graissées et cuire dans four modéré:
(400°F.) environ 30 minutes. Pour faire
8 gros muffins.
ALL-BRAN est fabriqué par Kellogg &
London, Canada. Boîtes de 2 grandeurs.
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BUREAU - CHEF

Antoine Fréchette
Gérant de District

   

   

Jugement digne de confiance .

.

.
Basé Sur Des Années d’Expérience

Consultez avec confiance un réprésentant de Continental

Ti est dûment qualifié et son jugement est

fondé sur des années d'expérience.

THE CONTINENTAL LIFE INSURANCE COMPANY

RIVIERE BLEUE

AB SOLU

TIMENTAL

oO

F. Landry
Représentant epéciat

NTO
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Notes Locales

—-M. Jeau François Pouliot, C.
R,, M.P., assistera en fin de se-
maine à une réunion du Barreau,
au Château Frontenac.
—M, Freddy Massé, maire de St-

Hubert et Préfet du comté de Ri-
vière-du-Loup assistait, lundi, à la

cérémonie d'ouverture de la Cour
des Sessions de la Paix, Au cours
de laquelle la magistrature rendit

hommage à la mémoire de leur re-

gretté confrère Mtre Léon Paradis.

—MM. Jos. Chartier et R.-L.

Deslandes ont assisté au congrès

provincial des Marchands Détail-

lants la semaine dernière, Ce con-

grès s’est tenu sur le vapeur ‘“Ta-

doussac” de la Canada Steamships

Line dans une croisière au Sa-

guenay.
—M. et madame P.-A. Langlois,

d'Eâmundston, étaient de passage

à Rivière-du-Loupla semaine der-

nière, chez leurs parents et amis.

—Mademoiselle Thérèse Léves-

que, de St-Ludger. est de retour

d'une quinzaine passée dans l’Abiti
bi, Ottawa et Montréal.

Mademoiselle Rita Gagnon,

d'Ottawa, était de passage en no-

tre ville ces jours derniers.

—M. et madame Jean Desmeu-

les sont de retour d'un voyage à

Manseau, les invités de M. et ma-

dame Charles St-Pierre, maire de

Manseau.
—M. Gérard Lebel, de St-Modes-

te, était 4 Riviere-du Loup ces

jours derniers, par affaires.

—M. Hervé Raymond, de la R.

  

d
i

Feu madame
Elzéar Lavoie

Samedi, le 30 septembre à 9.30

heures en l’église de St-François-

Xavier, sera chanté le service de

Dame Emilie Quinn, épouse de M.

Elzéar Lavoie, décédée à l’Hôpt-

tal de cette ville.
Nos sympathies,

Décès de |
Gilbert Pelletier
Le 18 septembre est décédé à l'â-

ge de 5 ans et un mois, Gilbert, en-

fant de M. et Mme Alphonse Pel-

letier (Simone Dionne). Ses fu-

nérailles ont eu lieu le 19 septem-

bre dans l'après-midi,

 

 

 

 

Retraite à l'hôpital
La retraite annuelle des Dames

Patronnesses s'ouvrira dimanche, le
ler octobre, à 3 heures p. im, à
l'hôpital de cette ville.

Le prédicateur sera le Révérend
Père A, Paquin, S.M.M.

Les séances de cette retraite au-
ront lieu aux heures suivantes :

Dimanche : ouverture à 2 h. p. mn.
Lundi, mardi, mercredi et jeu-

di: messe à huit heures, suivie de

 

 CAF, est retourné à Moncton!
après une vacance passée chez des.

parents et amis de notre ville,

—Le docteur et madame Maurice

Piuze, de Matane, de passage en

notre ville ces jours derniers.

—-Mademoiselle Henriette Mi-

chon, du Cap St-Ignace, en vacan-

ce dans notre ville, l'invitée de M.

et madame Ludger Michaud, de St-

Ludger.
—Pte Lucien Courbron, du camp

de Petawawa. Ont, a passé quel-

ques jours dans sa famille.
—M. Zoel Cazes, de Ste-Anne de

la Pocatière, de passage à Rivière
du-Loup chez son oncle, M. Lazare

Cazes.
—Madame J.-O, Ouellet, de Lau-

zon, en visite chez son oncle, M.
Lazare Cazes.
—-Madame Jean-Baptiste Cazes,

d'Estcourt est retournée dans sa
famille après avoir passé quelque

teinps chez M. et madame Lazare

Cazes.
—Mademoiselle Alice Deschénes

est de retour en notre ville après

une vacance passée chez M. et ma-
dame Eugène Plourde et madame

Démétrius Bérubé, de Riviere-Ouel-

le.
—M, Claude Lavoie est retourné

& ses études musicales i Boston,
—Mademoiselle Camilla Morin

est de passage à Montréal, l'invi

tée de madame Horace Gauvin.
-—Madame Lionel Laliberté. ainsi

que M. Christian Laliberté, de

Montmagny, ont passé la fin de se-
maine à Rivière-du-Loup.

Mademoiselle Pierrette Fur-

land, g.m.g.. de Lévis, passe quel-

que temps chez secs parents, M, et

madame Edmond Ferland.
—M. et madame Fernand Mail-

loux, ainsi que leur fils, André, de

Rivibre-du Loup, ont passé une se-

maine 4 Campbellton, les invités de

M. et madame Eugène Chouinard.

—Mademoiselle Gilberte Dubé a

passé la fin de semaine à Camphell-

ton, en promenade chez sa cousine.

madame Eugéne Chouinard.

 

 

TRADUCTION

Un professeur de collège avait

“donné à ses élèves une version dans

laquelle se trouvait cette phrase

bien simple : Caesar venit in Gal-

lam summa diligentia (César vint

dans la Gaule en toute diligence).

En lisant les devoirs, il trouva la

phrase ainsi traduite par un élè-

ve: César, ayant la gale, vint sur

le sommet de la diligence.

eaceuceceecececaaeeaee
aua

Femme demandée

   

  
  
   

  

 

7 Une femme de buanderie de-

.mandée, Bon salaire.

S'adresser au

BUREAU DU SERVICE

SELECTIF,

20, rue de la Cour,

Rivière-du-Loup.

 

 

  

AJUSTEMENT
E

Lunettes
EXAMENde la VUE
TOUS LES JOURS

L'Optométriste - Opticien

J. H. PELLETIER, O. D.

diplômé de

PA. O. O. P. Q., de l’Université

de Montréal et du Optical Ins-

titute of Canada, SPECIALIS-

AJUSTEMENT DE LUNET-

TES est à son bureau TOUS

LES JOURS, comme d’habitu-

de. SALON PRIVE d'examen

de vue et laboratoire de FA-
BRICATION de LUNETTES

au magasin de bijouterie, ce

{du Saint-Sacrement;

l'instrursjon; à 244 heures p. m.,
instruction suivie de la bénédiction

à 7heures,
m., instruction.
Jeudi : à 2% heures, p. m.…. as-

semblée générale des Dames Patron-
nesses, a la salle de la communauté.

Les Dames Patronnesses et les
dames amies de l'Hôpital] sont cor-
dinlement invitées à cette retraite.

AVIS
Les réunions du Tiers-Ordre quil

ont lieu le premier dimanche du

mois seront reprises dimanche pro-
chain 2 2 heures p. m., en l'église
St-Patrice,

P.

 

 

Prochains mariages
Madame Frs. Lévesque, de st-

Epiphane annonce le mariage de sa
fille Marguerite, infirmière et visi-
teuse à l'Unité Sanitaire de Rivière-
du-Loup, avec M Achille Pelletier,
de Rivière-du-Loup. lu bénédis-
tion nuptiale leur sera donnée en
l'église de Si-Epiphuve, le lundi
9 octobre.

Pas de fuire-par!

Samedi le 40 sepliubte sera cé
lébré en l'église de Maisonneuve,
à Montréal, le mariage de Bertran-
de, fille de M J -Alfred Côté et de
Mnmie Côté, décédée, de St-François-
Xavier avec M. André Clément, fils
de M. et Mme Magloire Clément. de
Montréal,

Pas de faire-part.

seri bend

Mariage

fille

ùü M
1-ido-

Le 9 octobre prochain
en l’église de St-Eloi, le
de Me Jcunuettée Bossinotte,
de Mme Charles Bossinotte
Roland Belzile, fils de Mme
re Belzile.

 
A St-Hyacinthe, le 7 octobre, seri

céléhré dans l'intimité, en l'ég:
se du Précieux-Sang de la Provi-
dence, le mariage de Mile Cécile
Laforest. fille de M. Joseph Lafo-
rest, décédé, et de Mme Laforest,
à M. Omer Houde, fils de Me: Mme
Hormidas Houde,

Pas de faire-part.

 

 

Naissances

M. et Mie Robert Langlais font
part à leurs parents et amis de la
naissance d'une fille, née le 20 sep-
tembre et baptisée le 24. sous les
prénoms de Marie, Nicole.  Purrain
et marraine M, et Mme Jos, Du
bé, de St-Ludger. oncle et tante de
l'enfant. lorteuse : Mlle Francis
sawyer, g.m.g., tante de l'enfant.

M. et Mme Omer Lévesque (Thé-
rèse Rossignol} font part a leurs
parents et amis de la naissance

d'une fille baptisée le 15 septem-
bre en l'église de St-François-
Xavier sous les prénoms de Marie,
Micheline, Francine, Parrain ot
marraine: M. et Mme Alcide Dion:
ne, oncle et tante de l'enfant, Por-
teuse : Mme Omer Lévesque. grand

mere de l'enfant.
 

 
M. et Mme Pantaléon Fournier

(Julienne Bérubé) font bart à leurs
parents et amis de la nuissunee

d'un fils, Egide, Julien, Pantaléon,
baptisé le 17 septembre pur le Rev
Père Egide Sénéchal, O.M.!. Pur-
rain et marraine : M. et Mme Jean
Fournier, grands parents de l'un-
fant,  Porteuse : Mlle Yvette 5t-
Pierre, e.g.m.

  

M. et Mme Roger Marunda, de
Lévis, une fille née le 17 septeu-
bre et baptisée le 19, Marie, lucie,
Colette. Parrain et marraine : M.
et Mme Ernest Marandu, grands
parents de l'enfant. Mme Charles-
Henri Plante portait sa nièce.

  

M. et Mme Henri Mailloux (Lu-
cienne Bérubé), un fils né le 21
septembre et baptisé le 22, Joseph,
Roger, Maurice. Parrain et mar-
raine : M. et Mme Camille Mailloux,
oncle et tante de l'enfant, Porteu-
se: Mme Joseph Mailloux, grand-
mère de l’enfant.

 

M, et Mme Pierre Michaud
(Adrienne Rivard), une fille, Ma-
rie, Lorraine, Nicole, née le 20 sep-
tembre, & I'HOpital de la Miséricor-
de ,A Montréal. Parrain et mar-
raine : M. et Mme Léonce Rivard,
de Montréal, oncle et tante de l’en-
tant, Porteuse: Mlle Léona Pi-
nette, cousine de l’enfant.

 

M .et Mme Lucien Vaillancourt,
de Rivière-du-Loup font part à
leurs parents et amis de la nais-
sante d’une fille, née le 23 septem-
bre et baptisée le 24 à la Cathédra-
le de Rimouski, sous les prénoms
de Marie, Claire, Céline. Parrain et
marraine : M. et Mme Josué Vail-

lancourt, oncle et tante de l’en-
fant, représentés par M. et Mme

Edouard Michaud, de Montréal.

M. ot Mme Maurice Dumas, de

Victoriaville font part à leurs pa-

rents et amis de la naissance d’une

fille, née le 18 septembre et bapti-

sée le 23, sous les prénoms de Ma-
rte, Nicole, Michelle, Parrain et
marraine : M. et Mme J.-A.-À. Du-
mas, de Rivière-du-Loup, oncle et
tante de l’enfant, Porteuse : Mlle

 

Funérailles de
Me L. Paradis

Les funérailles de Me Iéon Para-
dis, C.R., vt recorder de la Cité do

Rivière-du-Loup, ont eu lieu à dix
heures, samedi dernier, en l'église
St-Patrice, où une ussistançe con-
sidérable de parents «t d'amis était
venue lui rendre les derniers de-
voirs,

Conduisaient le deuil :
M, Jean Paradis; son gendre, M.
Henri Pettigrew; ses fréres, MM.
Joseph et Camille Paradis, de De-
troit, Eugène Paradis, de Rivière-
du-Loup, et Lucien Paradis, de St-
André; ses beaux-frères : MM. Au-
guste Pelletier et Ivanhoe Bernier,
le Dr J.-Q, Benoit, M. Jeanu-Baplis-
te Soucy, M. Paul Bernier, tous de
Rivière-du-Loup; ses cousins, M.
Alphonse Couturier, de Marsoui,
M. Alfred Paradis, de St-André, et
de nombreux autres parents.

Suivait un long cortège composé
de nombreux notäbles de la place
et des paroisses de la région, dont
particulièrement le Dr Antonio Pa-
radis, maire de la ville, ses confrè-
res du Barreau de Kamouraska et
Me Jos.-Louis Gagnon, de Mont-
Joli, secrétaire du Barreau du Bas
St-Laurent, le Dr Ernest Petti-
grew, de * Rivière-du-Loup; MM.
Gérard Picard, Lauréat Morency et
Gérurd Petit, des Syndicats  Ou-
vriers Catholiques ,tous de Québec.

Les porteurs d'honneur étaient
quatre de ses confrères du Bar-
réeau, Mtres Horace Clmon, Léo Bé-
rubé, Jean-Francois Pouliot ot Da-
vid-K. Rioux.

M. l'abbé Philias Roy, curé de lu
paroisse, présida à la levée du
corps. Le service fut
son confrère de classe, M. l’abbé
Jean-Charles Gosselin, du collège
de L.évis, assisté comme diacre et
sous-diacre de ses neveux, M. l'ab-
hé Gérard Couturier, aumonier mi-

litaire, et de M. 'abbé Régis Pelle-
tier. du collège de Lévis. M. l’ab-
bé Pelletier présida aussi à l’inhu-
mation au cimetière St-Patrice, Au
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son fils,

choeur assistaieut MM. les abbés
Philias Roy, curé de St-Patrice,
Francois St-Pierre, VF. curé de
St-Francçois- Xavier, Gilbert Dupuis,
curé de s-Ludger, MM. les abbés
Murie fouis Belleau, Janvier La-
chance, Jus. Roberge, Albert Delis-
le, Hobert Létourneau, le chanoine
Michaud. curé de Métis, Eugène
Beaudet, curé de st-Lazarg, M
Poulin, aumônier à St-Damien. AL
phonse Pelletier. curé de St-Anto-
nin. Cvyritle Duchesneau et Gérard
Fortin, vicaires i St-Patrice. An-
toine Deschènes, vicuire à St-Frs.-
Xavier. Mure Couillard-Després, vi-

Gaudiose Châ-cuire à St-Ludger,
tenuver:, numônier des Clarisses.
J-Gérurd Lapointe. aumônier de
VlOrphelinat, Elisée Simard. aumô-
nier de Fhôpital, Jos -Puul Léves-
que of Aurèle Oucllet, aumônier des
Hyndients Catholiques de Québec.

Le docteur Roméo Roy, de Lé-
vis, un des confrères de classe du
défunt. «ui M le notaire Eudore Cou-

‘Progrès du Gol-
ussistuient aussi

rare, directeur du
, de Limonski,

Pa
fis

chanté par

“LE SAINT-LAURENT", 38 SEPTEMBRE 1944

t
Sur la scène,+

   

  

7 à 10 heures.

au Princesse

 i

Une scène de In pièce d'Henry Deyglun, Vie de Famille 1944-45,

“LA FILLE AU COEUR DE PIERRE” sur la scène du théâtre

Princesse, jeudi le 12 octobre prochain, avec Jean Duceppe, Jean

Scheler, Lucie Mitchell, Avila Cusson, Carmélienne Séguin,

billets sont en vente au contrôle du théâtre tous les soirs, de
Les

 

seront ‘Miss Bumpas” sera la favorite
à Sully, dimanche

“Gilt Hanover’, “Happy L.” et “Federal”

prochain

 

en lice.

 

‘ “Miss Bumpas”, la fameuse ju-
,ment de MM. Durette et Guérette,
.d'Estcourt, sera la grande favorite
“dans le Free for All qui sera offert
là la piste de Sully, dimanche pro-
j chain, quand les organisateurs de
ce populaire parc de courses offri-
ront un autre programme qui sera
certes vu par plusieurs milliers d’a-
mateurs de ce beau sport que sont
les courses sous harnais,

“Miss Bumpas’ est ce fameux
coursier qui triomphait dans le Free
for All offert à la piste de Rivière-
du-l.oup, il y a deux semaines, et
qui remporta la palme 2 Edmunds-
ton, dimanche dernier, en parcou-
rant le mille en 2.06%. Nul dou-
te qu'elle saura répéter son ex-
ploit à Sully, dimanche prochain.
Son conducteur sera de nouveau
Henry Cluky. jockey de réputation
internationale qui réussit toujours
ou presque à piloter ses montures
k la victoire dans n’importe quelle
épreuve où il est en lice.
On nous a annoncé de Sully,
 

aux funérailles.
Nous réitérons à la famille en

deuil nos plus sincères condoléan-
ces.
PS. En reconnaissance des

nombreux services qu'il avait ren-

du à l'Eglise. le regretté disparu
avait reçu de J'Ordinaire, il y a quel-
ques années, la Médaille du Mérite
Diocésain. 
 

 

dit helena

  

      

 

   

en hiver,

Pasteurized F
et protège

mm, de

PASTEURIZED
FACE CREAM

Z helena rubinstei® |
     
 

Experte

Elie prescrira à chacune

individuel. Venez la cons

323 Lafontaine

En hiver, plus que jamais,
votre peau a besoin de soins
quotidiens. Les vents et le
froid s'ajoutent à la suie et
aux poussières pour ravager
le teint d’une femme. Nous
recommandons les deux for-

mules éprouvées que voici
pour rendre votre soin de
beauté simple mais efficace

rigueur du vent et du temps. En

peau sèche, une autre pour

Prenez un coin fidéle de votre pean

rubinstein

  
  

 

ace Cream — Soulage
votre peau contre la

ux formules—une pour

peau huileuse. 1.25 à 2.75.

Beauty Grains—Servez-vous

de ces petits grains purifi-

cateurs au lieu du savon

pour nettoyer vos pores en

profondeur, Même après le

premier lavage, votre peau

est plus claire, plus Llanches

plus fine! 1.25.

Madame While
en brauté vous invite à notre magasin

LUNDI ET MARDI, LES 2 ET 3 OCTOBRE

d’entre vous un traitement

ulter sans aucune obligation

du votre part et elle vous apprendra comment

résoudre vos problèmes de beauté.

Pharmacie Belle
En face de l’église St-Patrice

   JGabrisile Dumas, tante de l'enfant.  
 

     

COURSES DE

MOTOCYGLETTES
A RIVIERE-DU-LOUP

Dimanche le 1er Octobre
à 2 hres P. M.

AU PARC DU CENTRE SPORTIF.
3 EPREUVES par les meilleurs coureurs du Canada.

Acrobatie sur motocyclettes par les 2 plus fameux acrobates du Canada

Voyez Roland Picard qui enfonce un mur de feu

  

sur sa moto.

$ heures do spectacle. - ADMISSION

rpprea

ce matin, que les chevaux seront
nombreux et qu’il y aura des sur-
prises dans certaines classes. “Gilt
Hanover", “Happy 1.” et “Federal”
seront en lice contre “Miss Bum-
pas”’ et l’on sait qu’ils sont toujours
dangereux, Avec les trois autres
classes au programme, cela devrait
satisfaire les plus difficiles.

On nous prie d'annoncer que les
courses qui devaient avoir lieu à
Rivière-du-Loup, dimanche pro-
chain, sont remises à une date ulté-

rieure.

 

Grande assemblée
Dimanche, le ler octobre, à 2%

heures, p. m., en la salle parois-
siale de St-François-Xavier, assem-
blée des Cercies Lacordaire et
Jeanne d'Arc à l’occasion du passa-
ge des conseillers du Centre Cana-
dien de Québec. Que tous les mem-
bres de la ville et les aspirants du
mouvement se fassent un devoir
d’être présent.

SOIREE

Le soir à 8 heures, en la salle de
l'Hôtel de Ville, séance récréative
et musicale sous les auspices des
Cercles Lacordaire et Jeanne d'Arc
de la ville, Tout en vous récréant,
vous aurez l’avantage d’applaudir
vos artistes favoris. Le public en
général est cordialement invité.

L'entrée est gratuite,

Les enfants ne seront pas admis,

 

Fin semaine
Petits concombres à marina-

des, le papier . . 75c
Laitue Iceberg . . 15c et 20c
Pommes Melba, le minot $2.25
Pommes Melba, panier $1.00
Pommettes, panier 39c
Tomates fraîches, 2 lbs .25c
Pommes à cuire, 11 ptes 75c
Blé d’Inde, la doz 20c et 25c

C’est le temps pour vos

È

conserves.
1 bte Sterno, 1 poéle |

Sterno, le tout 29c
Sirop Pony Brand, pinte . 35c°
Café à la pesée, la lb 29c
Boudin au lait, 19 oz 29c
Viande pour sandwiches

ass. 6 oz .. Mel!
Confitures prunes, pure,

bte 4 lbs . 59c
Marmalade ,4 lbs . . . . 63c
Fromage canadien, fort 35c
Vinaigre Heinz, le gallon 70c
Tea Bisk, la boite . 35c
Sardines naturelles, 10 oz 19c

Poisson frais, te! que an-
guilla, esturgeon, éperlans,
morue, haddoc et filets.
Substitut de sucre 60c

Remplace 20 lbs de sucre
Nous expédions par malle.

-

Jos. Chartier
EPICIER

Fruits et Légumes

Tél, 125 44 Ch. Fraserville
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, Aduites 75
¢ Enfants 20   

Beau coup du
Set. Y. Piuze

Dans une dépêche adressée À la
Presse Canadienne, le capitaine
Yvon Beaulne, des relations exté-
rieures de l'Armée, relate les ex-
ploits de l'un de nos anciens conel-
toyens, le sergent Yvon Piuze, au-
trefois voyageur de commerce a-
vant de s’enrôler dans le 22ème
Régiment.
Ces exploits accomplis au cours

de la campagne d'Italie lui ont va-
lu la médaille militaire et sa pro-
motion au grade de sergent, et ses
nombreux amis nous sauront sans

 

EXAMEN DE LA VUE

AJUSTEMENT DE LUNETTES

Par l'Optométriste Opticien

H. BELANGER, B.O.|
Optométriste Officiel au Canadien National

DIPLOME DE L'UNIVERSITE DE MONTHEAL doute gré de reproduire l’intéres-
sant récit qu'en donne le capitai-
ne Beaulne:
AVEC LES CANADIENS EN

ITALIE. — Yvon Piuze, fils de M.
Ernest Piuze, 27 Jacques-Cartier, à
Giffard, était avant de s’enrôler,
voyageur de commerce. On le de-
vine À son bagoût et à son brio.
On n'en connaît pas au Vingt-Deux
qui sache blaguer aussi héroïque-
ment.
En février dernier, alors que le

bataillon tenait encore la ligne de-
vant Ortona, avant que la boue de
la côte Adriatique ne se convertis-
se en la poussière étouffante qui
masque aujourd'hui notre avance,
la figure du caporal s’auréolait dé-
jà de légende. Il était de tous les
coups de main et se tirait comme
par miracle, le sourire aux lèvres,
des missions périlleuses.
Un matin frisquet de la fin d’hi-

ver, une cartouche d'obus éclate
devant la tranchée du sergent-ma-
jor Georges Dagenais, de Mont-
réal, et disperse un rouleau de
feuillets qui se posent en tourno-
yant sur la terre gelée. Le texte an-
glais, d’inspiration allemande, in-
vite les Canadiens à se rendre.
‘Les meilleures troupes du Reich
vous tiennent en échec. Vous ne
pouvez plus vaincre”, Les billets
circulent parmi les poilus qui font
des gorges chaudes. Le caporal
Piuze décide : ‘Je vais servir aux
Fritz une propagande à ma façon”.

Il entraîne le caporal-suppléant
Willie Lozier, de Campbellton, et
jes soldats Albert Payette, de Sud-
bury. Alcime Boudreau, de Sel-
wood, N.-B., Joseph Caron, de St-
Michel Tém., Antoine Gagnon, de
St-Gabriel, Joseph Duff et Pierre
Girard, de Montréal, La section se
glisse dans la vallée et grimpe la
pente opposée ou s'établit un poste
ennemi. Piuze et Lozier rampent
vers un trou de mitrailleurs pen-
dant que le reste de la bande se
tient aux aguets pour leur porter

secours au cas où la plainsanterie
tournerait au tragique. Mais rien
ne bouge et les deux lascars sur-
prennent quatre Boches. L'un se
fait la barbe, le second écrit une
lettre et les deux autres dorment à
poings fermés. On les cueille, on
les désarme et sans bruit on les ra-
mène au PC, On n'a pas tiré un
coup de fusil.

Un exploit plus récent lui a va-
lu la médaille militaire. Le 23 mai
dernier ,lors de l'attaque du Vingt-
Deux contre la ligne Hitler, le ca-
poral Piuze commandait le pelo-
ton 14. Un groupe ennemi, forte-
ment retranché dans une maison,
lui bloque la route, Sans souci des
balles, le sous-officier marche jus-
qu'uu seuil, s'Y asseoit et le casque
à la main, invite de la voix et du
geste ses hommes à l'imiter. MNdi-
rige l'assaut sous le nez des Alle-
mands. On fait sept prisonniers.
l’lus loin, un peloton voisin, tenu
en respect par des mitrailleurs éta-
blis dans une ferme, ne peut avan-
cer sans risquer de lourdes pertes.
Le caporal saisit un Piat, contour-
ne le poste, y loge deux bombes et
force quinze Boches à se rendre.

Bien qu'on l’ait promu sergent,
Yvon Piuze garde son entrain. Les
gars ,qui détestent la pose, l’en ad-
mirent d'autant plus.

À vendre
1 camion Reo, 1930, 1% tonne;

  
1 auto Buick, 1933, petit 8; 1 dom-
peuse hydraulique. Le tout est en
assez bonne condition, Pour prix et
détail, voyez HIRAM SAINDON, St.
Arsène, Co, Tém,
21-p.
 

À vendre
Articles de salon de barbier, com-

prenant chaise de barbier ‘“Kocken’”,
système de chauffage “Colman”
avec réservoir à eau chaude, sup-
port de barbier, machine à massage,
accessoires, ciseaux, rasoirs, etc. Le
tout en parfait ordre. A vendre à
de bonnes conditions. S’adresser à
ANDRE ST-PIERRE, B. P. 68, St-
Ludger de Rivière-du-Loup.
21-p.-p.

-Encouragez-
nos Annonceurs

 

 

 

Huitres! Huitres!
Au Restaurant

RIVIERE-DU-LOUP

Arthur Dubé, prop.

Je viens de recevoir 10
quarts d’huîtres, de qualité de
choix. À vendre au verre, à la
chopine, à la pinte ou au pa-
nier.
VENEZ VOUS REGALER
Prix spéciaux pour les

marchands.
ARTHUR DUBE

Epicier — Restaurateur
4 Côté St-Jacques Tél 371

Rivière-du-Loup.

Chez7jA. Savard, bijoutier - Riv.-du-Loup, Centre

A. SAVARD
BIJOUTIER

Rivière-du-Loup Centre
BLOC BELLE

v

Le meilleur assortiment en ville pour Jonrs. Bagues

de finnçailles, Montres de tout genre,

Articles de fantaisie.

v

Spécialité : Réparation de montres,

Inspecteur des montres de C.N.R.

 

!

    
        

    

 

 

  

    Tél. Bureau

‘* Rés,
3181
3731

Georges Côté, N. P.
Cessionnaire du Greffe de J.-O. Lévesque, N. P.

18, rue de la Cour  Rivière-du-Loup, P. Q.

    

   

  
        

   

  
  

    

Tél, BUREAU: 10 rue Du Rochar

L. N.LAVOIE Enr.
ASSURANCES GENERALES

RIVIERE-DU-LOUP

J. OSCAR GENDRON
- ASSURANCES GENERALES

Accidents, Automobiles, Vie, Incendie
Résidence : 16 rue de la Cour

Bureau : 5 rue de la Cour

RIVIERE-DU-LOUP,

Successeur de J. W.Moret.

Tél. Résidence : 833

Bureau: 832

CENTRE.

 

 

AVEZ-VOUS ESSAYE LE ...

PAIN DE TOTO
Notre pain est délicieux, faites-en V'essai si

vous ne l’avez déjà fait.

J.-D. PROULX, Enr.
Boulanger et Marchand de Fleur. _

Rivière-du-Loup.

 
Tél. 210

 

 

   
    
    

      
   

GRANDES COURSES
AUX TROIS-PISTOLES

Dimanche, le ler octobre
A 2 HRES PRECISES

3 Classes au Programme 3
IL Y AURA UNE GRANDE CLASSIQUE

DE CINQ MILLES

Les fameux coursiers “Joe Grattan”, “Elizabeth”
et “Silver Canel” prendront part aux

différentes épreuves.

 

A vendre
Boutique de forge avec tout le

matériel. Aussi une maison située
tout près. A vendre à d’excellentes
conditions. S’adresser à
O18 LEPAGE, Ste-Rita.

*p.-p.

Prise d’habit
Vendredi le 22 septembre, M.

Georges Michaud et son fils, Julien,
étaient à Québec, à l'occasion de la
prise d’'habit de Mlle Charlotte Mi-
chaud qui portera en religion le
nom de Soeur Ste-Julienne,

À louer
Deux ou trois appartements

chauffés à Jouer. S’adresser
MME ERNEST PELLETIER, 82

 

  
 

Avenue Hôtel de Ville,
21-p.
 

 

 

Si vous pouvez et êtes

coûtera à la Banque de M

soin d'argent, consultez M.
cal de la banque.  
     

 

Questionnaire financier
Combien coûtera un emprunt de $100 - $500 ?

l’emprunt en douze versements mensuels, cela vous

prunt de 8100. - $15.74 pour $500. Ceci est basé sur
le taux de 6% d’intérêt par année.

de toutes classes la Banque de Montréal fait des prêts
tous les jours pour des fins variées.

  

  

     

  
  

 

consentant de rembourser  
ontréal $3.15 pour un em-

  
  
     

Aux personnes Du lund! su vendrediy
De 9 fi, a. m. & mid]
De 1.80 h, à 6h, 9 M,

Le samedi ¢
De § b, bh midi,

Sivousavez be-
J. V. Raboin, le gérant lo:

He
»    

 

pre


